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Mélanie de retour

IE SOLE»- ROCH TMÉBOUX

Mélanie Turgeon est rentrée, hier, à Québec, Hère de sa
sixième place aux compétitions du week-end à Cortina D’Ampezzo. Elle a 
été accueillie à l’aéroport par son ami .Jean-Philippe et son père Ronald. 
Détails en page D 1.

1 million de fidèles 
pour le pape à Mexico
■ MEXICO (AFP, AP) — Jean-Paul II a rassemblé à Mexico, hier, une 
foule record de plus d'un million de fidèles lors d’une messe en plein 
air que le pape a dédiée aux Indiens du Mexique où un mouvement de 
guérilla défenseur de la cause indigène est actif depuis cinq ans.

A bord de sa « papamobile »,
Jean Paul II a pris un vérita­
ble « bain de foule » en par­
courant le circuit automo­
bile « Hermanns Rodri­
guez» de la capitale, ac­
clamé par plus d’un million 
de fidèles en liesse.

Selon les autorités de 
Mexico, un million de croyants étaient 
par ailleurs rassemblés aux alentours 
du circuit automobile. Une personne 
est morte d’un arrêt cardiaque et HJ 
autres ont été hospitalisées parmi les 
fidèles, a-t-on indiqué de source offi­
cielle.

Des membres de l’état-major prési­
dentiel — chargé de la sécurité du 
pape — ont indiqué que cette messe 
avait représenté la plus forte concen­

tration populaire jamais en­
registrée à Mexico.
Le souverain pontife, qui ef­
fectue sa quatrième visite 
au Mexique, a ainsi battu 
tous les records d’assis­
tance sur ce circuit où se 
sont produits de grandes 
vedettes mondiales de la 

chanson tels Madonna, Pink Floyd ou 
les Rolling Stones.

Arrivé en hélicoptère, le pape a été 
acclamé aux cris de «Jean-Paul II, 
tout le monde t’aime ». Puis, il a pris 
place dans sa «papamobUe» pour 
faire plusieurs fois le tour du circuit 
lentement afin de bénir de près le plus 
de croyants possible.

Voir PAPE en A 2 ►

Plus grande 
foule 

jamais 
rassemblée 
à Mexico

présentedes excuses
Six exclusions, trois membres 

sous enquête et une séance 
de remontrances

■ LAUSANNE (AP PC et AFP) — Les dirigeants de 
l’olympisme ont présenté des excuses et ont demandé, 
hier, l’exclusion de six membres du Comité internatio­
nal olympique dans la plus grosse affaire de corruption 
de l’histoire des Jeux.
Trois autres membres 
continuent de faire l’objet 
d'une enquête, et un autre 
a été sermonné pour ses 
actions par le comité exé­
cutif du CIO, a annoncé le 
président Juan Antonio Sa­
maranch.

«Cette situation n’aurait 
pas dû survenir. Nous sommes déso­
lés, a déclaré le président Juan .Anto­
nio Samaranch. J'espère que les ac­
tions prises aujourd'hui feront la dé­
monstration que nous ne voulons 
plus que cette situation ne se repro­
duise jamais. »

Samaranch a fait ces déclarations 
au terme des deux jours de réunion 
de la commission d’enquête mise en

place pour enquêter sur 
l’affaire de corruption 
concernant l'attribution 
des Jeux olympiques d’hi­
ver 2002 à la ville de Sait 
Lake City.

Samaranch a annoncé 
que les sanctions ont été 
votées à l’unanimité et 

qu’il a été demandé aux six membres 
concernés de démissionner pour 
avoir porté « un grand tort au mouve­
ment olympique ».

Il a ajouté qu'une troisième démis-

Voir CIO en A 2 ►
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Un grand 
tort

mouvement 
olympique »

Déception
Kathleen Lavoie 

Le Soleil

QUÉBEC — Le rapport de la Commis­
sion d’enquête du Comité internatio­
nal olympique (CIO) dévoilé hier par le 
président du mouvement, Juan Anto­
nio Samaranch, n’a comblé qu'à moi­
tié les attentes des principaux acteurs 
de Québec 2002.

Au cours des derniers jours, l’ancien 
président du comité de candidature, 
René Paquet, avait manifesté le sou­
hait que l’organisation ne se contente 
pas de revoir son processus de sélec­
tion des villes hôtes, mais aussi son 
fonctionnement interne. À l’annonce 
des recommandations émises par la 
Commission, il s'est dit quelque peu 
déçu de la teneur du rapport rédigé 
par l’avocat montréalais Dick Pound.

Voir DÉCEPTION en A 2 ►
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Les membres du CIO lors de la conférence de presse donnée hier, à Lausanne.

REUTER
Comme cette Mexicaine, ils étaient un million à célébrer arec le pape a Mexico.
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C’est quoi 
des watts 

aum2?
OTTAWA (IV) — Ayant décidé vers la 
fin décembre d'annoncer le facteur éo­
lien autrement, Enviroimement Cana­
da a appris à ses dépens, lors de la ré­
cente vague de froid, qu'il ne faut pas 
bousculer les férus de météo.

Habitués A un « facteur vent de -23 de­
grés Celsius ». les Ontariens du sud de 
la province ont soudainement constaté, 
vers la mi-janvier, que cet indicateur 
prenait désormais la forme de quelque 
« 1700 watts par mètre carré ».

C’est à la fin du mois de décembre 
qu'Environnement Canada s'est mis A 
transmettre, dans le sud de la provin- I

Voir WAITS en A 2 ►
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CIO
Choix maintenus

DÉCEPTION
Les perdants

Suite de la Une

sion a été reçue en raison de ce sean- 
dale, mais aueun des sanctionnés n'a 
été identifié.

DES EXCUSES
Le président du CIO Juan Antonio 

Samaranch a exprimé, dimanche à 
Lausanne, ses « plus sincères excu­
ses » à propos des affaires de corrup­
tion liées aux Jeux de 2002 de Sait 

; Lake City et mettant en cause des 
2 membres du Comité international 
; olympique.

«Je souhaite exprimer mes plus 
: sincères excuses aux athlètes, à la 

population de Salt Lake City, à l’en­
semble de la famille olympique et 

Z aux millions de citoyens de par le 
monde qui révèrent les Jeux et tien- 

; nent en grande es- 
I time les hautes va- 
Z leurs que ceux-ci 
I représentent».
Z «Je souhaite que 

les mesures prises 
aujourd’hui (par la 
commission exécutive qui a décidé 
de six expulsions et d’un blâme) ma­
nifestent notre volonté d’empêcher 
qu'une telle situation se renouvelle ».

SITES MAINTENUS
Samaranch a précisé que les JO de 

l’an 2000 resteront attribués à Syd­
ney et ceux de 2002 à Salt Lake City, 
malgré le parfum de scandale flot­
tant autour des deux cités.

«Je veux être clair sur un point: les 
Jeux seront présentés à Sydney et à 
Salt Lake City, a déclaré le président. 
Il n’y aura pas de site de rechange. » 

Le CIO va créer une commission de 
l’éthique et continuer ses investiga­
tions concernant les villes candida­
tes.

Malgré qu’il n’ait aucunement envie 
de démissionner, Samaranch a dit 
qu’il se soumettra à un vote de 
confiance lors de la 
session plénière 
extraordinaire du 
CIO les 17 et 18 
mars prochains.

«Je n'ai jamais 
pensé démission­
ner. Mon souhait est de laisser un 
CIO réformé avec le prestige qu’il 
mérite », a déclaré Samaranch.

Cette session devra entériner les 
avis d’exclusion émis hier par la 
commission exécutive du CIO. Jus­
que-là, les six membres sont suspen­
dus. a expliqué le président.

Dick Pound, le vice-président du 
CIO et chef de la commission d’en­
quête sur Salt Lake City a apporté 
quelques précisions.

«Nous n'accusons aucun membre 
de corruption, ni ne dénonçons une 
attitude criminelle de leur part, a dit 
Pound. Ces membres sont coupables 
d’avoir rompu leur serment, et 
d’avoir mis à mal la réputation du 
CIO. »

Agustin Arroyo (Equateur), Jean- 
Claude Ganga (République du 

. Congo), Zein El Abdin Ahmed Abdel 
Z Gadir (Soudan), Lamine Keita 

(Mali), Charles Mukora (Kenya) et 
Sergio Santander (Chili) sont donc 
suspendus jusqu’au vote de la ses­
sion plénière extraordinaire convo­

quée les 17 et 18 mars, et qui devra 
entériner leur exclusion par deux 
tiers des voix.

Une enquête continue à l’encontre 
de Louis Guirandou-N'Diaye (Cote 
d'ivoire), Kim Un-yong (Corée du 
Sud) et Vitaly Smirnov (Russie), a 
fait savoir François Carrard, le di­
recteur du CIO.

Il a ajouté que le Néerlandais Anton 
Geesink a reçu un avertissement. En­
fin, David Sibandze membre du CIO 
du Swasiland, a démissionné, hier, 
comme l’avaient fait cette semaine la 
Finlandaise Pirjo Haeggman et le Li­
byen Rashir Mohamed Attarabulsi.

PAS UNANIME
Ce début de grande lessive ne fait 

pas l’unanimité.
Alain Calmat, l’ex-ministre des 

Sports français et 
champion du mon­
de de patinage ar­
tistique en 1965,a 
vivement réagi aux 
propos de Sama­
ranch.

« Depuis près de 20 ans que M. Sa­
maranch est président du Comité in­
ternational olympique, le dopage et 
la corruption se sont considérable­
ment développés. Nous en avons eu 
la preuve ce soir, puisqu’il y a eu des 
sanctions », a déclaré Calmat.

« Mais je vois que M. Samaranch ne 
répond pas véritablement à la ques­
tion, car il s’agit simplement là de 
s’occuper de lampistes et non pas vé­
ritablement de la cause. Cette cause, 
c’est l’ultralibéralisme dans le Comi­
té international olympique. C’est 
l’argent dans le sport, le “fric”, et il 
faudrait que M. Samaranch change. 
.Alors, il dit que ça changera avec son 
successeur. Et bien je crois que son 
successeur devra être nommé très 
rapidement. »

Hier, François Carrard a annoncé 
que la désignation de la ville chargée 

d’accueillir les JO 
d’hiver en 2006 se­
ra faite en juin pro­
chain par un «co­
mité de sélection ».

Ce comité de sé­
lection sera compo­

sé de huit membres du CIO, trois ath­
lètes, un représentant des sports 
d’hiver, un dirigeant d’un comité na­
tional olympique, le plus ancien 
membre du CIO, et par le président 
de la commission d’évaluation des JO 
de 2006.

Ce procédé servira de test pour les 
désignations futures des villes olym­
piques, a dit Carrard. Pour 2008 et 
après, la procédure sera décidée 
après la désignation de la ville élue 
pour accueillir les JO d’hiver 2006.
Actuellement, les villes olympiques 

sont désignées par un vote de l’en­
semble des 114 membres du CIO.

Selon certains membres du CIO, ce 
grand déballage viserait à faire dé­
missionner Juan Antonio Sama­
ranch, président depuis 1980 mais 
élu jusqu’en 2001. Sous sa direction, 
le CIO a fait sa révolution: des 880 
millions de dollars de déficit recen­
sés lors des JO de Montréal en 1976, 
on est passé à l’estimation de 2,4 
milliards de dollars de bénéfices pré­
vus lors des JO d’Athènes en 2004.

Alain Calmat réagit
vivement aux propos 

Samaranch

Samaranch se soumettra 
à un vote de confiance 
à la rencontre de mars
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C’ÉTAIT HIER

1991 — Dans la guc>m* du golfe per- 
sique, l'Irak déclenche une immense 
marée noire dans le golfe.
1973 — Création de la Commission 
d'enquête sur le erime organisé.

RÉFLEXION

Il n'est pas de travail plus pénible que 
celui de chercher du travail.

Antoine Gérln-Lajole

Suite de la Une

«Je n’ai pas senti de volonté très ferme de la part du CIO 
de procéder à une réforme en profondeur de son organisa­
tion. Cela dit, ils ont parlé d'un nouveau processus de sé­
lection, ce qui me semble être un pas dans la bonne direc­
tion », a-t-il affirmé.

Selon M. Paquet, les grands perdants dans cette histoire 
demeurent encore et toujours les jeunes.

« On ne leur a fait que des excuses du bout des lèvres et 
on n’a pas beaucoup parlé des athlètes non plus... Dans 
l’idée que je me fais d'un CIO réformé, il y aurait une place 
pour les athlètes ainsi que pour les personnes s’étant déjà 
impliquées dans des candidatures antérieures. »

I\)ur ce qui est des six têtes qui sont disparues du paysage 
olympique, hier, M. l'âquet estime que c’est de façon « très po­
lie » que la porte leur a été montrée. En effet, jamais, lors de 
la conférence de presse du CIO, Juan .Antonio Samaranch, 
Dick Pound ou encore le directeur général François Carrard 
n'ont prononcé le mot « «irruption » dans leur cas. Ils oni pré­
féré parler de « manquement grave à l’éthique».

Quant au règne du président Samaranch, il ne semble 
toujours pas être compromis par le scandale. M. Paquet 
continue néanmoins de penser qu’« il devrait partir».

COMITÉ ÉLECTORAL
René Paquet se disait par ailleurs heureux de constater 

que le CIO allait procéder à la mise sur pied d’un comité 
électoral mixte pour la sélection de la ville hôte des Jeux 
de 2006. « L’ensemble de la proposition dit que ce sera un 
essai en 2006. Il faut donner la chance au coureur. »

En ce qui a trait à l’élargissement de l’enquête auprès de 
toutes les villes candidates depuis le milieu des années 80, 
M. IMquet est confiant que Québec saura répondre adéqua­
tement aux demandes du CIO.

« Les gens du CIO sont les bienvenus. Les livres de la can­
didature de Québec ont toujours été ouverts à ceux qui vou­
laient fouiller dedans. Nous avons toujours été très trans­
parents pour ce qui était de la provenance des fonds et de 
l’utilisation qui en avait été faite. »

L’ancien bras droit de M. Paquet, le directeur général 
Jean Grenier, soutenait lui aussi qu’il n’y avait rien d’in­
quiétant dans une éventuelle visite des enquêteurs du CIO.

«Ça me plaît de savoir qu’on aura probablement leur vi­
site, parce que l’on a tout à y gagner. Mais comme ça crée 
une situation quasi-juridique, je ne commenterai pas da­
vantage. Je laisse plutôt notre maire le faire. »

Lui qui dit avoir gardé la foi en l’idéal olympique, faisait re­
marquer que l’enquête sera une belle occasion pour Québec 
de faire reconnaître son « honneur du fair play sportif ».

CHEZ LES ÉLUS
Chez les élus, les premières réactions allaient un peu dans 

tous les sens, hier. À l'instar de René Paquet, le maire de 
Québec relevait surtout le manque d’autocritique du CIO.

« Le CIO se place du côté du justicier trompé. C’est le 
point le plus faible, selon moi. L’organisation veut se sau­
ver elle-même et pour ça, elle met le pied sur 14 têtes » a 
déploré Jean-Paul L’Allier, qui a réservé ses seuls com­
mentaires au Réseau de l'information, à Télévision Qua­
tre-Saisons et à la télévision suisse.

Les autres médias présents à l’hôtel de ville au moment de 
ses déclarations se sont vu nier leurs demandes d’entrevues. 
Us ont plutôt été enjoints, par un communiqué laconique re­
mis sur place, de s’y représenter ce matin, alors que le mai­
re serait «disponible» pour répondre à leurs questions.
À la VUle de Sainte-Foy, la mairesse Andrée P. Boucher ne 

s’est pas tant fait prier. Même si elle admettait ne pas avoir 
suivi l’annonce du CIO, elle n'a pas manqué de signifier son 
soulagement de voir enfin révélées au grand jour les irré­
gularités commises au fil des ans.

« Dieu soit loué que ce soit sorti, a-t-elle lancé, surtout pour 
la population et les athlètes. Autrefois, il y avait la chair à ca­
non. Aujourd’hui, on croirait qu’il y a la chair à profit... »

M™ Boucher se rappelait notamment la visite de certains 
membres du CIO, hier. C’était au moment où elle avait ma­
nifesté son opposition au projet olympique.

«J’ai été frappée à quel point l’opposition les dérangeait. 
Je dirais même davantage que les gens de la région. Et ils 
étaient très informés. Aujourd’hui on peut comprendre, 
dans le contexte où tout n'était pas limpide, que l’opposi­
tion n’était pas souhaitable. »

Sur la question des compensations financières, cette fois, 
la mairesse de Sainte-Foy n’a pas hésité à écorcher les bon­
zes de Québec 2002.

«Ceux qui croient en une compensation financière sont 
des naïfs irréductibles. Ce sont eux qui auraient dû fouiller 
un peu plus au départ pour savoir comment les choses se 
passaient. Désormais, l’essentiel, c’est que ça se nettoie», 
a-t-elle maintenu.

Selon M"" Boucher, considérant les critères d’attribution 
avancés, le nombre de villes qui auraient droit à une com­
pensation est si élevé, qu’il est plutôt improbable qu’elles 
reçoivent toutes une compensation.

« Avec cette histoire-là, on dirait qu’on a l’air encore plus 
hurluberlus qu’au début. »

I-a leçon à tirer de cette aventure, selon elle, c’est de demeu­
rer sur ses gardes face aux grandes institutions comme le CIO.

« Il faut se méfier de ce qui est énorme. Plus un organis­
me est gros, plus il est difficile à contrôler. Plus il y a de l’ar­
gent et de la compétition en cause, plus c’est dangereux. »

Québec n’a pas de cause 
légale, selon Dick Pound

Kathlkkn Lavoik 
Lr Soleil

QUÉBEC — Dans une entrevue accordée au Point de Ra­
dio-Canada, hier, l’avocat montréalais Dick Pound, qui a 
été chargé de l’enquête interne du Comité international 
olympique (CIO) sur l’octroi des Jeux de 2002, n’accordait 
aucun fondement légal à une éventuelle poursuite de la 
Ville de Québec contre le CIO.

« il faudra attendre pour savoir si on va procéder ou non. 
(...) Mais il faut examiner le vote: 54 pour Salt Lake City et 
7 pour Québec. (...) Comme avocat, je préférerais défendre 
le CIO qu’avancer la cause de la Ville de Québec», a-t-il 
laisser entendre.

Selon le vice-président du CIO, Québec n’a pas réellement 
de cause légale contre l’organisme. Il estime d'ailleurs 
nulles les chances de la Ville de sortir gagnante d’une telle 
procédure. « Mais moi je ne suis pas juge. Je ne suis qu'av- 
ocat », a-t-il terminé.

Quant aux mesures mises de l'avant par le Comité, hier, 
Pound a admis qu elles venaient simplifier un processus 
qui n’était « apparemment pas bon ». « Nous sommes prêts 
à faire n'importe quel changement nécessaire pour le fu­
tur. l’our 2006, il n'y aura que 15 personnes qui vont voter. »

ft

PAPE
Podium

Suite de la Une

« Mexique toujours fidèle », a crié la 
foule reprenant ainsi des paroles 
prononcées par le pape lors de sa pre­
mière visite au Mexique, en 1979.

Le pape s’est ensuite rendu à l’autel, 
installé sur un gigantesque podium 
entouré d’un côté d’une image de la 
Vierge de Guadalupe, la sainte pa­
tronne du Mexique, de l’autre d’une 
image de Juan Diego, l’Indien auquel 
la Vierge est, selon la tradition, ap­
parue en 1531.

« Devant la Vierge de Guadalupe, je dépose les attentes et 
les espoirs des peuples indigènes qui, avec leur propre cul­
ture, espèrent réaliser leurs aspirations légitimes et le 
développement auquel ils ont droit », a dit le pape.

GUÉRILLA

itJiir
Le pape 

dépose les 
espoirs du 
peuple au 
pied de la 

vierge

Jean-l^ul II a fait ainsi allusion au conflit qui, depuis cinq 
ans, oppose le gouvernement à la guérilla zapatiste du Chi­
apas (sud), qui s’est érigée en défenseur des populations 
indiennes et réclame en leur faveur un statut d’autonomie.

Même si le pape n’a pas cité explicite­
ment le mot «Chiapas», ses paroles 
ont été interprétées comme une invi­
tation à reprendre des discussions de 
paix interrompues depuis septembre 
1996.

De nombreux Indiens venus de dif­
férentes régions du pays ont assisté à 

la messe, la plupart revêtus de leurs 
costumes traditionnels.

Plusieurs responsables d’organisa­
tion d’indiens du Chiapas ont apprécié les déclarations du 
pape, tout en restant sceptiques sur la volonté du gou­
vernement de les mettre en pratique.

Le pape 
invite à la 

reprise des 
discussions 

avec les 
Chiapas

FERVEUR RELIGIEUSE
Témoignant de la ferveur religieuse des Mexicains, dès 

samedi soir, des centaines de milliers de personnes s’é­
taient rendues sur le circuit automobile où, malgré un froid 
de 0"C, elles ont passé la nuit pour être certaines de ne pas 
manquer la messe d’hier. A l’aube, le mercure affichait 
moins cinq degrés et, selon la chaîne mexicaine Televisa 
TV, 400 personnes ont été soignées pour hypothermie.

«Je n’ai jamais eu aussi froid de ma vie», a dit Maria 
Jimenez, 46 ans. Mais « savoir que je pourrai voir le pape, 
m’a réchauffée », a-t-elle ajouté.

Dans son homélie, le pape a également évoqué la pauvreté 
qui affecte au Mexique près de 50% de la population. « Il 
faut que tous et chacun des enfants de cette patrie aient le 
nécessaire pour mener une vie digne », a-t-il dit.

WATTS
Facteur vent

Suite de la Une

ce, le facteur éolien en watts par mètre carré. La tempéra­
ture étant plutôt clémente, les réactions se sont faites peu 
nombreuses. Mais le 13 janvier a vu le mercure piquer du 
nez: personne ne comprenait le nouveau facteur vent de 
2000, pas même les stations de radio.

ANCIENNE FORMULE
Les bureaux d’Environnement Canada ont donc repris 

l’ancienne formule pour décrire le facteur éolien.
« Les réactions allaient de la consternation à l'amuse­

ment », a affirmé Jeff Coulson, d'Environnement Canada, 
qui avait passé un an à faire de la sensibilisation publique 
et médiatique de façon « intensive».

Autrement dit, un facteur de 2000 watts par mètre carré 
représente la quantité d’énergie qui, à tout moment, 
s’échappe d’un mètre de peau exposée au vent hivernal.

Le message n’a peut-être pas passé. «Y a-t-il quelqu'un à 
Environnement Canada qui a perdu la tête? », a lancé Bill 
Carroll, directeur des nouvelles à la station de radio CFRB, 
à Toronto. Les gens n’ont même pas encore saisi le systè­
me métrique pour les averses de neige, a-t-il affirmé. 
Quand la station n'indique une tempête qu’en termes de 
centimètres, « le téléphone ne dérougit pas ».

«Si les gens ne peuvent pas faire cet ajustement, c’est im­
possible pour eux de comprendre les watts par mètre car­
ré. Il faut tenir un langage simple: fait-il froid ? ». a ajouté 
M. Carroll.

M. Coulson a confié que cette nouvelle mesure faisait ac­
tuellement l’objet d’une révision. «Nous espérons qu’un 
peu de sensibilisation devrait aider les gens à se familiari­
ser avec les watts par mètre carré. »

Le nouveau facteur éolien survivra toutefois dans le Nord 
et l’Ouest de l’Ontario.

Datant des années 1930, le concept du facteur éolien est 
une invention d’explorateurs de l’Antarctique, qui souhai­
taient mesurer le genre de froid piquant que ne peut détec­
ter un simple thermomètre.

NOS TROIS MAGASINS
SERONT FERMÉS 

LE LUNDI 25 JANVIER
POUR NOTRE INVENTAIRE ANNUEL

LA VENTE DE JANVIER 
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Extrême
limite

Une femme et son 
bébé intoxiqués 

à l’oxyde de 
carbone

Où te caches-tu, doux printemps?

Claudette Samson

Le Soleil

■ QUÉBEC—Une jeune maman et son bébé de 20 
mois ont échappé de justesse à une intoxication à 
l’oxyde de carbone, hier soir, dans le quartier Limoi- 
lou. Une sableuse à plancher fonctionnant au gaz 
propane est à l’origine de cet incident qui aurait pu 
leur coûter la vie.
Les victimes étaient presque inconscientes à l’arrivée du 
conjoint de la femme de 30 ans, dans leur résidence du 75, 
rue des Ormes. Selon des informations fournies en fin de soi­
rée par le I)' Pierre Auger, du Centre de santé publique, la 
dame avait utilisé la sableuse, apparemment défectueuse, 
pendant 20 minutes. Voyant que son petit garçon n’allait pas 
bien, elle a appelé son conjoint. A son arrivée, celui-ci a cons­
taté que sa compagne aussi présentait des symptômes.

Ils ont été transportés en ambulance vers l'hôpital Saint- 
François d’Assise, peu après 20 h. Les médecins ont jugé 
qu’il n’était pas nécessaire de les transporter à Montréal 
pour un traitement en chambre hyperbarc.

Par contre, ils devaient être gardés pour observation, au 
moins pour la nuit, selon le D1 Auger.

Selon le porte-parole de la Coopérative des techniciens am­
bulanciers du Québec métro, Denis Lachance, des ambulan­
ciers passaient dans la rue au moment où l’homme consta­
tait la situation. Il leur a fait signe, et ceux-ci sont entrés 
dans la maison. Nouveau hasard, des policiers se sont poin­
tés dans le coin au même moment, et tout ce beau monde a 
circulé dans la maison.

Un geste banal qui aurait pu être dangereux, selon le Dr 
Pierre Auger, puisque la concentration d'oxyde de carbone 
leur était inconnue.

A l'arrivée des pompiers, à 20 h 16, elle était de 200 parties 
par million. Selon le médecin, elle a pu être nettement plus 
élevée.
À1200 parties par million, on parle du stade de D1VS, soit 

Danger Immédiat pour Votre Santé, dit-il.
Le niveau de concentration et le temps d’exposition au poi­

son constituent toujours le nœud du problème. Une exposi­
tion de plusieurs minutes à une concentration élevée peut 
laisser des séquelles neurologiques, qui peuvent même n’ap­
paraître que deux semaines plus tard, selon le médecin. Le 
traitement en chambre hyperbarc permet d'atténuer ces sé­
quelles. Curieusement, note-t-il, les bébés sont générale­
ment moins atteints, bien qu'ils soient aussi à risque.

Pour les personnes cardiaques, une telle intoxication peut 
déclencher un infarctus. Le problème de l’oxyde de carbone, 
c’est qu’il ne sent rien et est invisible. «C’est ce qu’il y a de 
plus bête», souligne le médecin.

Et le danger existe même lorsque les fenêtres sont ouver­
tes, tient-il à préciser. C’était d'ailleurs le cas sur la rue des 
Ormes, hier. Cet avis s'applique aussi très bien aux person­
nes qui pensent pouvoir utiliser impunément un poêle B.B.Q. 
dans une résidence.

Le Dr Auger a examiné les voisins de l’immeuble. Leur état 
était bon, dit-il.

w-

LE SOLEIL PATRICE LAROCHE

La région de Québec a fracassé un nouveau record de température hier, alors que le mercure est
monté à 90Celcius autour de la capitale. En ville, il s’est fait plus timide, autour de 7.5. Le brouillard, les trous d'eau qui représen­
taient des dangers d’aquaplanage, quelques ruisseaux sortis de leur lit ont créé des embêtements aux automobilistes, mais il n’y a 
eu aucun accident grave. Quant aux pauvres piétons, qui devaient déjà faire preuve d'un équilibre hors du commun pour arpenter 
certains trottoirs, ils ont été douchés proprement par les voitures qui les frôlaient de trop près. Four ceux qui s’inquiètent du palais 
de glace (photo), le directeur de production du Carnaval de Québec, Daniel Bouchard, se fait rassurant. Quelques retouches, et les 
interstices qui se sont créés entre les blocs et qui ont permis à un jeune passant de jeter un coup d’oeil, n’y paraîtront plus, d au­
tant plus que les météorologues nous annonçaient un retour à la normale pour la nuit passée. C.S.

Des économies 
de bouts de chandelles

L’ancien sous-ministre de Marc-Yvan Coté 
demande un moratoire sur les fusions 

d’établissements de santé
Louise Lemieux

COU »H0S»TI0N SPÉCIAL! STÉPHANE VÉHREAULT

Les pompiers ont secouru les victimes de justesse.

Le Soleil

■ QUÉBEC — Stop ! Cessons les fusions d'établis­
sements. au moins pour six mois, le temps d’évaluer 
leur efficacité lance Paul Lamarche, ex-sous minis­
tre de la santé et chef du département de médecine 
sociale et préventive de l’université Laval.
Pourquoi ce moratoire? Tout simplement parce qu’aucune 
étude ne démontre les bienfaits, financiers ou autres, de fu­
sions d'établissements. « Les fusions sont un frein au chan­
gement. Elles causent de la résistance, elles braquent les 
gens. Elles créent de la turbulence pour rien ».

Depuis 1995, le Québec vit à la mode des fusions. Fusions 
d’hôpitaux (c’est le cas pour le CHUQ et le CHA dans la ré­
gion), fusions de CLSC (seulement 74 des 146 CLSC n'ont pas 
été fusionnés). Fusions de CHSLD avec des CLSC.

Dans la région de Québec, restent à venir les fusions de 
CLSC avec les CHSLD (centre d'hébergement et de soins de 
longue durée) du même territoire. Reste aussi à faire la fu­
sion de deux centres de réadaptation pour jeunes déficients 
intellectuels, La Triade et le centre Barbara Rooke. Les pa­
rents s’y opposent, les directeurs la réclament.

Ces fusions, indirectement liées l’amélioration de la quali­
té des soins, ont pourtant monopolisé l’attention d'une façon 
outrancière depuis 1995, croit Paul Lamarche.

«Jean Rochon a bien commencé sa réforme avec le virage 
ambulatoire, virage qui changeait vraiment les pratiques 
professionnelles. Mais quand il s’est mis en tête de faire des 
fusions, cela a complètement détourné l’attention de l'amé­
lioration de la qualité des soins vers les structures. Les fu­
sions ont créé l’incertitude, elles ont écœuré les profession­
nels. Et le pire c’est qu’il n'y a pas d’évidence qu’elles don­
nent les résultats escomptés. »

Pourquoi les fusions? Pour économiser. Pour rationaliser. 
Pour regrouper les spécialités médicales. Et aussi, pour, en 
bout de ligne, améliorer la qualité des soins. C’est du moins 
ce que disent les administrateurs de la santé.

Or. des études américaines démontrent que les fusions, 
dans le domaine de la santé, ne sont pas source d’écono­
mie. Ou si peu.

Une vaste étude américaine sur 122 fusions d’hôpitaux de 
courte durée, publiée en décembre 1997 dans la revue 
Health Affairs, conclut que des économies moyennes de 7% 
ont été réalisées. Certaines conditions sont nécessaires pour 
générer ces économies: hôpitaux avec beaucoup de lits inoc­
cupés (ce n’est pas le cas des hôpitaux du Québec), hôpitaux

où on ne fait pas d'enseignement univer­
sitaire (ce n’est pas le cas des trois pa­
villons fusionnés en CHUQ), hôpitaux 
de même taille, établissements de même 
mission (ce n’est pas le cas des CLSC et 
des CHSLD).

D'autres études — anglaises celles- 
là— démontrent que les établissements 
fusionnés de plus de 400 lits non seule­
ment ne génèrent pas d’économie, mais 
au contraire, ils coûtent plus cher, expli­
que M. Lamarche.

Dans les deux pavillons fusionnés du 
CHA. il y a 588 lits, alors que les trois 
pavillons du CHUQ comptent au total 
815 lits !

M. Lamarche reproche au Québec 
d’être entré tête baissée dans la mode 
des fusions, sans avoir au préalable vé­
rifié l’efficacité de l’exercice. «Je trouve 
ça inouï, d’avoir pris le Québec pour un 
laboratoire».

La seule étude faite au Québec sur les 
fusions a comparé deux types de 
CHSLD de la région. Les uns, fusion­
nés avec un hôpital de courte durée, 
les autres pas. Les coûts administra­
tifs des CHSLD non fusionnés ont aug­
menté de 5%, contre 11 °/n dans les éta­
blissements fusionnés, rappelle M. Lamarche.

NÉCESSAIRE MORATOIRE
Un moratoire sur les fusions n’est donc pas un luxe, mais 

une nécessité. « 11 faut faire des bilans. Identifier les condi­
tions qui font des fusions réussies ».

Pour l’instant. Paul Lamarche en est convaincu, les évi­
dences vont à l’encontre de cette démarche. Les fusions ne 
sont certes pas miraculeuses. Au mieux peuvent-elles être 
une solution pour regrouper des clientèles homogènes.

Et que pense M. Lamarche du Centre mère-enfant, qui vi­
se à regrouper la pédiatrie, l’obstétrique et la néonatalo­
gie, que l’on a d'abord voulu installer à l'hôpital Saint- 
François et que la Régie veut maintenant localiser au 
CHUL? « Les parents de la région de Québec se sont-ils dé­
jà plaints des services pédiatriques offerts dans plusieurs 
hôpitaux? se demande Paul Lamarche. 11 refuse d'en dire 
plus long.

AUTRE TEXTE EN A4

LE SOLEIL RAYNALD LAVOIE

Paul Lamarche dénonce la rapidité 
d'action de l'État.

« C’est inouï 
d’avoir pris 
le Québec 

pour un 
laboratoire »
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Les héros sont fatigués
Les professionnels de la santé ont 

joué le rôle de bouclier pour protéger 
les malades du ressac de la réforme

Louise Lemieux

Le Soleil

■ QUÉBEC— Médecins, infirmières et 
tous les autres professionnels de la santé 
ont agi en véritables boucliers pour pro­
téger les malades du ressac de la réforme 
de la santé, affirme Paul Lamarche, ex­
sous-ministre de la santé et des services so­
ciaux et chef du département de médecine 
sociale et préventive de l’université Laval.
« Leur rôle ne sera jamais assez reconnu », sou­
tient M. Lamarche 

Si, en dépit des bouleverse­
ments dans le réseau de la san­
té depuis 1995, le taux de satis­
faction des patients est grand, 
c’est à cause du rôle de bou­
clier joué par les profession­
nels de la santé depuis plus de trois ans.

« Les travailleurs dans les hôpitaux ont laissé de 
côté leur querelle devant les patients... au détri­
ment de leur propre santé», soutient l’ancien 
sous-ministre devenu professeur d’université.

Mais les travailleurs sont fatigués. «J’ai peur 
que juste une petite goutte fasse déborder le 
vase», soutient M. Lamarche.

Raison de plus, soutient-il, pour un moratoi­
re sur tout autre projet de fusion ou de défusion 
d établissements qui mine le moral des trou­
pes.

L’accalmie dans le réseau, avec l’arrivée de la 
nouvelle ministre, sera bénéfique pour tous. El­
le permettra de faire les bilans nécessaires sur 
les changements entrepris depuis 1995.

« Laissons retomber la poussière », suggère-t-il.
A cause du peu de recherches démontrant 

l’efficacité des fusions, M. Lamarche émet des 
doutes sur la poursuite de cette démarche.

Les fusions, estime M. La­
marche, ce sont des change­
ments dans les structures et 
non dans les pratiques médi­
cales. Elles n'améliorent pas 
directement les soins aux pa­
tients.

Mais elles causent beaucoup de détresse au­
près du personnel.

« 11 faut faire attention aux travailleurs. Leur 
rôle de bouclier n’a pas toujours été bien com­
pris, ni assez reconnu ».

J’ai peur que juste
une petite goutte 

fasse déborder le vase»

COMPLEXE MÉDUSE

LE SOLEIL. JOCELYN BERNIER
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Le respect des droits humains

U
ne murale, large de 90 pieds, est présentement exposée au complexe Méduse, rue Saint- 
Vallier Est, à Québec. Il s’agit d’une oeuvre collective, résultat des journées de la solidarité 
internationale, tenues à l’automne dans plusieurs régions du Québec. Lors de ces journées, 
jeunes et adultes se sont exprimés sur divers aspects des droits humains en lien avec le développe­

ment. Les nombreux dessins regroupés relatent quelques-uns des 30 articles de la Déclaration uni­
verselle des droits de l’homme. Le fond de la mosaïque illustre un paysage évoquant la terre et les 
quatre saisons. L’exposition se termine demain. Centrée est gratuite.

DODGE CARAVAN / PLYMOUTH VOYAGER 1999
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LÉVIS

Implants
mammaires

Une soirée-conférence organi­
sée par Info Implants mam­
maires, de Lévis, offrira une 
tribune à deux scientifiques du 

domaine de la santé le vendredi 29 
janvier, à compter de 19 h 30, à l’audi­
torium du Collège de Lévis. Le pre­
mier conférencier est Pierre Blais, 
docteur en ingénierie de biomatériel 
et ex-fonctionnaire de Santé et Bien- 
Être Canada. Il est l’auteur de plus de 
250 publications sur les effets du 
matériel médical sur les tissus 
vivants. Le second conférencier est 
Robert Guidoin, chercheur attaché à 
l’institut des biomatériaux du Québec 
et au Centre de recherche de l’univer­
sité Laval. Il est notamment connu 
pour ses travaux sur l’intoxication 
par le silicone. Pour information: Info 
Implants mammaires, 833-8835. Par 
courrier électronique: implants(a>ne- 
trover.com.

Pour aider les aînés

D
es sessions d’informations 
sont offertes aux familles des 
personnes âgées présentant 
des problèmes de mémoire, d’orienta­

tion, d’attention, pour leur suggérer 
des attitudes à adopter et des moyens 
à utiliser. Médecin, infirmière et inter­
venante sociale répondront aux ques­
tions des participants. Ces sessions 
ont lieu au CLSC Basse-Ville-Limoilou 
au 50 rue Saint-Joseph Est à Québec, à 
19h, les 28 janvier, 4 février et 18 fé­
vrier. Les places étant limitées, il faut 
s’inscrire auprès d’Andrée Htre (529- 
6592) ou Jocelyne Gagnon (682-1762). 
L.L.

RIVIÈRE-DU-LOUP

Automobiliste
recherché

La sûreté municipale de Rivière- 
du-Loup recherche le conduc­
teur d’une voiture de couleur 
noire, genre FYmtiac, qui a été impli­

quée dans un accident survenu same­
di, à 16 h 20, face au 430, boulevard 
Thériault. Un piéton a eu la cheville 
fracturée à cette occasion. Selon la 
police, il est possible que l’automobi­
liste se soit arrêté, mais qu’il soit re­
parti en croyant que le piéton n’avait 
pas été blessé. Toute personne ayant 
assisté à cct accident est Invitée à 
composer le 862-6303, et à demander 
le chargé de relève. C.S.

DONNACONA

Le maire se dissocie 
du budget

Afin d’attirer davantage de nou­
veaux résidants, les élus de la 
ville de Donnacona ont présen­
té un budget remanié qui permettra 

aux propriétaires de résidences dont 
l’évaluation foncière dépasse 60 000$ 
de faire des économies. Ix» taux de la 
taxe foncière passe de 1,34$ du 100$ 
d’évaluation à 1,17$. I,a taxe sur les 
ordures a été réinstallée, à un taux 
50$. Mais c’est la décision du maire 
Denis Denis qui retient l’attention. 
Avant promis peu de changement sur 
le compte de taxes de 1999 lors de la 
dernière campagne électorale, M. 
Denis s’est dissocié du hudgt voté par 
l’opposition. M.G.
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Petite erreur

J ^ ai t-ommiN une bourde la se­
maine dernière. .J'ai confondu 
deux événements à propos 

des militaires qui sont parfois sur le 
party. La fête dont j’ai fait mentiou, ce 
n’était pas le « fameux party où l’on a 
projeté un film de cul sur un fond de 
drapeau avec feuille d’érable». .J’ai, 
par erreur, fait référence à un autre 
événement, celui qui a eu lieu à Sher­
brooke en septembre. Dans l’affaire 
de Sherbrooke, les officiers concer­
nés ont été suspendus et sont encore 
sous enquête. Mes excuses.

Cachottier

L
e ministre fédéral de la Santé, 
Allan Rock, a présenté lundi 
dernier, une nouvelle régle­
mentation sur les mises en garde à 

publier sur les paquets de cigarettes, 
afin de décourager les fumeurs. Cer­
tains se sont bien moqués de M. Rock 
dans les milieux politiques à Ottawa. 
Le ministre, prétendant à la succes­
sion de Jean Chrétien, veut en effet 
toujours être perçu comme un allié 
des militants antitabac. II cherche de 
cette façon à se démarquer du finan­
cier Paul Martin. Or, M. Rock est par­
fois vu — ce fut le cas quelques jours 
seulement avant l'annonce de la nou­
velle réglementation — grillant une 
cigarette à la sauvette derrière le 
Parlement à Ottawa, au grand vent, 
comme sont obligés de s’y astreindre 
tous ceux qui travaillent dans des 
édifices fédéraux.

Jean Pelletier décrié

L
} ex-maire de Québec, Jean Pelle­

tier, maintenant directeur du 
i cabinet du premier ministre 
Jean Chrétien, a une personnalité plu­

tôt «cassante». C’est même un euphé­
misme. M. Pelletier fait l’objet de criti­
ques de plus en plus acidulées dans 
l’entourage de plusieurs ministres sur 
la colline parlementaire à Ottawa où 
on tient maintenant pour acquis qu’il 
devra bientôt quitter ses fonctions. 
Les relations seraient particulière­
ment difficiles entre le ministre des Fi­
nances, Paul Martin et M. Pelletier, li­
riez que M. Pelletier ne fêtera pas l’ar­
rivée de l’an 2000 à Ottawa.

Traitement VIP

U
n chauffeur de taxi m’a 
confié dernièrement combien 
lui et ses collègues avaient 
été royalement traités lors de la visi­

te du premier ministre français 
Lionel Jospin à Québec. Le corps di­
plomatique français avait réservé 
quinze mini-fourgonnettes et quel­
ques voitures pour véhiculer la co­
horte de politiciens français et leurs 
adjoints d’un endroit à l'autre dans 
la capitale. On les a invités à manger j 
au même endroit que leurs distin­
gués clients: au Château Frontenac. 
Ils en gardent un souvenir inoublia­
ble et disent: Vive la France ! 

...............................

Le président de Bell 
au Capitole

Jean C. Monty, président de Bell 
et de BCE, sera le conférencier 
au déjeuner des chefs d’entre­
prise au profit du Carnaval le 3 fé­

vrier. au Hilton-Québec. C’est la rai­
son officielle qui l’amènera dans la 
capitale. On me dit que Bell a réservé 
le Capitole en avant-midi pour per­
mettre au p.d.g. de s’adresser aux 
employés de Bell de la région. Des 
mesures de sécurité seraient prévues 
pour le cas où une démonstration ac­
cueillerait M. Monty pour lui signifier 
la colère des téléphonistes.

Sur le bras !
U0...AII0! Suis-bien au 
Parti libéral du Québec? 
Pourrais-je parler à Jean 

Charest, s’il vous plait? Merci. Mon­
sieur Charest, c’est LE SOLEIL, au té­
léphone. On n’a toujours pas reçu de 
facture du PLQ pour le transport de 
nos journalistes pendant la campa­
gne électorale... Vous comprenez, 
c’est un peu embêtant. Si ça continue, 
on va nous accuser d’avoir voyagé sur 
le bras du Parti libéral. Y a déjà assez 
du maire L’Allier qui pense encore 
que les journalistes de sport voyagent 
sur le bras des équipes de hockey. Et 
puis y a toutes ces histoires de voya­
ges sur le bras au CIO. Vous pourriez 
pas nous envoyer une facture au plus 
sacrant? Vous vous en occupez per­
sonnellement? Merci bien.»

Solidarité avec Faim d’mois

LC S01EII JOCELYN BERNIEH"

'

;v ïM

Le ministre de la Solidarité sociale, André Boisclair, a fait sa part hier pour venir en
aide à l’organisme fùdni d’mois, qui a subi d’importantes pertes mardi dernier, lors d’un dégât d’eau. 1a* ministre 
a remis un chèque de 3000!$ à l’organisme de dernier recours, qui distribue de la nourriture et divers biens aux 
personnes démunies de la région. M. Boisclair s’est dit prêt à ajouter à ce montant une somme de 2000$, à la con­
dition qu’elle soit égalée par des dons privés. M. Boisclair veut ainsi stimuler un élan de solidarité au sein de la 
communauté. Toute personne qui souhaite apporter son aide à Faim d'mois peut composer le 524-7384, ou se ren­
dre au local de l’organisme, au 555, re Avenue, dans le quartier Limoilou à Québec. C.S.

------------ ------------------------------------------ ---------------------------------  —----------------=:i^rrrzi-------------- i

SAINT-JE AN-CHRYSOSTOME

En pleine expansion
Davantage de permis de construction émis
Marc Saint-Pierre 

Lp Soleil

SAINT-JE AN-CHRYSOSTOME — 
Illustration des temps actuels dans la 
construction, davantage de permis ont 
été émis par l’administration munici­
pale de Saint-Jean-Chrysostome en 
1998 mais leur valeur a régressé de 1,2 
millions par rapport à 1997.

Toutes catégories confondues, la va­
leur totale des permis de construction 
s’est effectivement établie à 13,5 mil­
lions $ en 1998 comparativement à 
14,7 millions l'année précédente, se­
lon les chiffres du Service de l’urbanis­
me de la Ville des montgolfières.

« Les investissements effectués dans 
le secteur résidentiel, incluant la réno­
vation, se sont chiffrés à 9 millions $, ce 
qui a permis la construction de 91 uni­
tés d'habitation, soit 75 résidences uni­
familiales et 16 logements de différen­
tes catégories », a précisé Julie Trem­
blay, directrice du Service de l'urbanis­
me.

A ce même chapitre, notamment ali­
mentée par davantage de mises en 
chantier de maisons unifamiliales, la 
valeur des permis s’était située à quel­
que 9,9 millionsS en 1997.

Soutenus par la construction d’une 
nouvelle école de 2,7 millionsS. les sec­
teurs commercial, industriel et institu­

tionnel ont amené dans le même temps 
des investissements de 4,5 millionsS 
comparativement à 4,8 millionsS.

Mise à part l’école de la rue des Hé­
rons, les grands projets 1998 de ces 
secteurs ont été l’agrandissement de 
500 000S d’un marché d'alimentation, 
la construction d’un bâtiment agrico­
le de 400 000 S, d’un bureau adminis­
tratif de 300 000$ et de trois bâtiments 
commerciaux d’une valeur totale de 
415 000$ dans le parc industriel.

«Les secteurs commercial et indus­
triel se sont diversifiés en 1998 tandis 
que le secteur institutionnel a encore 
enregistré des résultats remarqua­
bles », a conclu M,np Tremblay.

Ce n’est oas le diminutit

'Paiement AutomatUftte Mensuel

17 686-3544 
1 800 463-2562

par roots uxe*» iiK lusrs 
livraison ~ jour» par t.imr|ot EU ill**

École de danse nJIvon Martel enr.
Début en 

tout temps
Valse (nuptiale) 

cha-cha-cha- 
rock'nïoll. etc.

624-2007
530-B. 63e Rue Est, Charlesbour

LIQUIDATION 
Modèles 1998

abais

Dernière chance

. à bon prix...
1 Chrysler Concorde
1 Chrysler Intrepid
2 Plymouth Breeze 
2 Jeep TJ
1 Jeep Cherokee

Contactez dès aujourd'hui

MAISONNEUVE
—---------------------------------------------------- AUTOMOBILES

rHKîSIlR Plymouth Jeep
Wÿlit 138. rue Maisonneuve
JsL 4; houi Hene-Uvesque. Québec 
BA9 (é cbté du Grand Théâtre)
*** 529-8135 ;

Nous mériterons votre clientèle...

et votre confiance

Lorsque vous achetez de l’assurance, vous achetez de la tranquillité 
d'esprit. L'agent Allstate tic votre quartier l'a bien compris. Professionnel 
rigoureusement forme et motive à bien vous servir, il s est engagé 
personnellement a mériter votre clientèle...et votre confiance.

Appuyé par l'un des groupes d assurance les plus reconnu du continent, 
votre agent Allstate est en mesure de vous offrir une gamme complete île 
polices d'assurance adaptées à vos besoins. Des polices assorties de 
plusieurs avantages, comme un service des sinistres accessible partout au 
( .anada et aux F.tats-t avis. 2 i heures sur 24.

Économisez jusqu'à 20 %
grâce aux pin ns Avantage d Allstate

Votre agent Allstate vous obtiendra la meilleure valeur |x>ur chaque dollar 
que vous consacrerez a l’assurance. < irâec à nos plans Anniltiije, économisez 
sur nos taux déjà concurrentiels en combinant vos assurances auto et 
habitation, en assurant deux autos ou plus.et tirez parti de votre experience 
et île votre dossier île conduite. Des economies que vous avez bien méritées.

('oiifiit tr? totiT (ijrcnt. Uhltiu- ou appelez-nous au
1-800-ALLSTATE

ou visitez nota* site Web a ivwvs allstatc ca

/instate
Vous êtes en bonnes mains.

Ik (Uh moirfltefldonîs (vuvmt léilwi noltp kgf* 45 I 88113b 477/ Munlf Ai fimwlo «mpoqw 4Oswnnrp " Alkmtr inmp«)ni€ duwironte
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PISTE CYCLABLE JACQUES-CAKTIER—PORTNEUF

La MRC ne baisse pas les bras
Yves Therrien 

Le Soleil

■ QUÉBEC —Les cyclistes peuvent dormir tran­
quilles. La MRC de Portneuf ira en appel du juge­
ment qui remet en question la juridiction de l'orga­
nisme régional dans création d’un parc linéaire. 
Ainsi, la piste cyclable Jacques-Cartier—Portneuf 
demeurera ouverte maigre l’opposition des citoyens 
habitant en bordure de la piste et du lac Sergent.

Le préfet de la MRC de l\)rtni'if, Roger 
Dussault, a confirmé les décisions pri­
ses par le conseil de la MRC, mercredi 

soir, à 22 voix contre
On veut faire confirmer les “ne p°ur en aPPe!er

------------------------ —------ ------ du jugement, de-
pouvoirs des MRC SUr les mander l’aide finan- 

corridors récréotouristiques mentd^sKjg^t
demander une inter­

vention législative visant à clarifier la 
portion de la loi sur la création des 
parcs régionaux.

Selon M. Dussault, huit tronçons de

pistes cyclables et 16 MRC sont dans 
la même situation que Portneuf 11 faut 
donc que le gouvernement ajuste la loi 
de manière à mieux clarifier l'obliga­
tion faite au MRC d’inclure les corri­
dors énergétiques lors de la création 
des parcs linéaires régionaux. 11 faut 
aussi que le législateur précise les 
pouvoirs des MRC sur les parcs et les 
infrastructures régionales.

De plus, la MRC a obtenu l’appui de 
l’UMRCQ. La présidente de l’union, 
Jacinthe B. Simard, dans une lettre à 
la ministre Louise Harel, demande 
elle aussi des modifications à la loi 
de manière à confirmer les pouvoirs 
des MRC sur les corridors récréotou­
ristiques. La MRC veut aussi proté­
ger les investissements de plus d’un 
million de dollars qui ont été consa­
crés à l’aménagement de la piste.
JURIDICTION OUTREPASSÉE
Rappelons que, dans son jugement, 

le juge Jean Lemelin annulait une sé­
rie des règlements de la MRC parce 
qu’elle avait outrepassé sa juridiction

en créant un parc linéaire qui est, se­
lon son interprétation, une voie de cir­
culation. Le juge expliquait que la 
MRC a le pouvoir de créer un parc, 
mais dans ce cas soumis, elle s’était 
substituée à la responsabilité des mu­
nicipalités locales sur les voies de cir­
culation.

Le jugement de 35 pages faisait sui­
te à une demande du club de motonei- 
ge de Saint-Raymond pour circuler 
sur une portion de la piste où la MRC 
avait interdit la circulation des moto- 
neiges. Un groupe de personnes de 
Lac-Sergent a aussi fait valoir son 
point de vue en soutenant, entre au­
tres, que la MRC ne pouvait créer une 
voie de circulation et qu’elle a utilisé 
le pouvoir de créer un parc régional à 
des fins impropres.

Le juge avait aussi annulé le régime 
juridique qui avait établi le parc li­
néaire. 11 mentionnait que la MRC 
avait fait plus que modifier le schéma 
d’aménagement, elle avait exercé une 
juridiction réservée à la municipalité 
de Lac-Sergent.

Nouveau

Tout ce que je risque, 
c'est de faire de l'argent.

Epargne a terme 
Gestion active 
Desjardins

Pour diversifier votre porte­

feuille, Desjardins innove
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BHiMfllIiH..... r .M
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La sécurité -mrMm

Votre capital est garanti 
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LE SOLEIL ARCHIVES RAYNALD LAVOIE
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U SOLEIL ARCHIVES. RAYNALD LAVOIE

Parmi les projets à venir sur le territoire de la MRC Jigure le 
raccordement de la piste Jacques-Cartier—Portneuf (ci- 
dessus) aiec celle que la Communauté urbaine de Québec de­
vrait terminer en juillet.

Vers une 
vision régionale

Le préfet de
Jacques-Cartier se réjouit 
que les maires partagent 

les mêmes valeurs
Yves Therrien 

Le Soleil

■ QUÉBEC—Depuis quelques années, l’esprit ré­
gional prend forme plus concrètement dans la MRC 
de la Jacques-Cartier, les maires et les conseillers 
partagent sensiblement les mêmes valeurs et la 
même vision du développement de la région, affirme 
M. Michel Giroux, préfet de la MRC et maire de Lac- 
Beauport.

Pour en arriver à développer cette vision commune de l’or­
ganisme régional, M. Giroux réunit au moins deux fois par 
année les maires et les conseillers de la MRC pour dévelop­
per ensemble des objectifs communs. Chacun doit se de­
mander ce qu’il attend de la MRC et exposer ce qui pour­
rait être fait. « Avant, la tendance était à défendre les ob­
jectifs et les droits des municipalités locales, explique-t-il. 
Au moment de la présentation du budget, c’était au préfet 
à défendre son budget. Aujourd’hui, c’est le budget de tout 
le monde autour de la table parce que chacun sait qu’il a un 
rôle à jouer au plan régional. »

Cependant, comme l’explique le préfet, tout se déroule 
dans le respect de l’autonomie locale. Pas question que la 

MRC se mette à imposer ce qui doit 
être fait. Il donne l’exemple du déve­
loppement de la rivière Jacques-Car­
tier comme rivière à saumon sur tou­
te sa longueur d’ici quelques années. 
La MRC pourrait bien vouloir créer un 
pare régional pour l’exploitation de la 
ressource, mais si une municipalité 
veut plutôt un parc local où elle s’oc­
cupera de la mise en place d’une pour- 
voirie, il n’y aura pas de conflit avec la 
MRC. Au contraire, l’autonomie sera 
respectée.
Parmi les projets à venir sur le terri­

toire de la MRC, M. Giroux souligne le 
raccordement de la piste Jacques- 
Cartier—Portneuf avec celle que la 
Communauté urbaine de Québec de­
vrait terminer en juillet. Selon les 
plans projetés, il faudrait construire 
un tronçon de trois kilomètres entre 
Shannon et la base de Valcartier pour 
compléter le tracé. Des pourparlers 
sont en cours avec la CUQ pour com­
pléter la jonction du réseau le plus ra­
pidement possible.

D’autre part, il estime que l’avenir de 
la piste Jacques-Cartier—Portneuf est 
assuré. À son avis, une solution pour­
rait être trouvée assez rapidement 

concernant les questions de juridiction. Il se pourrait même 
que le gouvernement adopte des amendements pour régler 
le problème qui touche plusieurs MRC au Québec qui ont ob­
tenu la gestion des emprises des voies ferrées par bail pour 
créer des parcs linéaires.

ESPACES VERTS
Dans les prochaines années, la MRC entend mettre en va­

leur ses espaces verts, notamment pour les questions d’ha­
bitation. « Nous devons nous différencier de la CUQ, ajou- 
te-t-il, parce que nous ne pouvons offrir les mêmes quar­
tiers résidentiels. Ce ne sont pas de petits terrains avec des 
maisons collées les unes sur les autres. Nous sommes en 
pleine nature, les terrains sont grands, il n’y a pas de ser­
vice d’aqueduc et d’égout, mais les propriétaires peuvent 
profiter de grands espaces verts. »

D’ailleurs, côté espace vert, la MRC continuera ses efforts 
de promotion des activités dans la nature, notamment par la 
mise en valeur du l’arc de la Jacques-Cartier. Même chose 
avec les activités de motonoige, avec l’organisation de diffé­
rents challenges, comme les deux qui se tiendront cet hiver.

Michel Giroux, 
préfet de la MRC 
Jacques-Cartier et 

maire de 
Lac-Beauport

Pas question 
d’imposer 

quoi que ce 
soit aux 

municipalités

CLICHE REPETE A ECLAIRAGE DIFFERENT. EN RAISON OU TEXTE IMPRIME SUR FOND GRIS OU DE COULEUR
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, COTE DES 
EBOCLEMENTS

Les travaux se 
prolongeront 

au-delà de 1999
LES ÉBOULEMENTS— Le ministère 
des Transports n'a pas l’intention de 
souscrire à la demande des maires de 
la MRC de Charlevoix à l’effet de com­
pléter dès cette année les travaux de 
reconfiguration de la grande côte des

noulementept la réfection de la rou­
te menant ftsaTht-.loseph-de-la-Rive 
afin de ne perturber qu’une seule sai­
son touristique.

« Dans l’état actuel du dossier, c’est 
impossible. Nous avons adopté un ca­
lendrier qui soit le moins perturbant 
possible pour les usagers », indique un 
porte-parole du ministre.

Les maires de la MRC de Charlevoix, 
ceux de Saint-Joseph-de-la-Rive et des 
Eboulements en tête, croient que la pro­
chaine saison aura à souffrir des tra­
vaux même si le ministère entend sur­

tout se concentrer

H
 sur le travail hors 

route. Ils vou­
draient que l’en­
semble du projet 
soit réalisé en 
1999 pour qu'à la 
fin de l’automne, 
les travaux ne 
soient plus qu’un 

mauvais souvenir. « La réfection d’une 
route dérange toujours. Une fois suf­

fit », indique le préfet, M"' Jacinthe B. Si­
mard.

Les experts du ministère estiment que 
les contraintes seront mineures cette 
année puisque durant la saison estiva­
le, le contracteur travaillera en dehors 
du lit actuel de la route où continueront 
de circuler les usagers. Le raccorde­
ment à l’automne sera un moindre mal. 
«Quant à la route de Saint-Joseph-de- 
la-Rive, en débutant tôt au printemps 
de l’an 2000, nous pourrons réaliser 
une bonne partie des travaux avant le 
début de la saison toutristique».

Le projet est d’un peu plus de 10 
millions $. Il touche un tronçon de 4,4 
km, du haut de la célèbre Grande Côte 
jusqu’à l’intersection de la route du 
traversier de l’île-aux-Coudres.

Les soumissions devraient être ou­
vertes au début de février. D.G.

hi i

CAISSE POPULAIRE DE ST-URBAIN

Mystère autour du 
départ du directeur

Denis GAUTHIER
Col/aboration spteiale

SAINT-URBAIN — Un groupe de mem­
bres de la caisse populaire de Saint- 
Urbain réclame des explications sur le 
départ du directeur de cet établisse­
ment l’automne dernier, et notamment 
sur l’entente conclue avec l’intéressé 
et la direction de l’établissement.

« Nous sommes fermement détermi­
nés à connaître le fond de l’affaire. Il 
s’agit de notre argent et nous voulons 
savoir comment il a été utilisé », affir­
me Eudore Fortin, un des signataires 
d'une lettre adressée au SOLEIL.

La caisse et son ex-directeur en sont 
arrivés à un règlement prévoyant une 
indemnité de départ. Plus de 200 mem­
bres se sont présentés à l’assemblée 
générale au début de décembre dans 
l’espoir d’obtenir des explications, 
mais ils sont repartis bredouilles. Les 
dirigeants ont refusé d’élaborer sur le 
sujet, alléguant que le dossier était 
confidentiel.

«Cette réponse nous trouble et à ti­
tre de membres, nous estimons avoir 
droit à plus de transparence », indi­
quent les signataires de la lettre. 
« Nous exigeons la divulgation de cet­
te entente et nous nous réservons le 
droit d’en contester la légalité. »

Le président de la caisse, M. Simon 
Bouchard, est également maire de 
Saint-Urbain. Il se refuse lui aussi à

tout commentaire. « Dans les circons­
tances. nous en sommes arrivés au 
meilleur reglement possible pour réta­
blir le climat de travail », assure-t-il.

Cette affaire bouleverse une caisse, 
souvent citée en exemple par les diri­
geants du Mouvement Desjardins. L’ac­
tif de la caisse est de 35 millions S, le 
double de ce qu'il en serait normale­
ment pour une population de 1700 
âmes.

L’établissement s’est bâti une solide 
réputation. Sa réserve générale est de 
2,2 millions S et l'an dernier, les trop- 
perçus ont été de 370 000$, un rende­
ment de 1,12$ du 100$ d’actif, de quoi 
faire rougir d'envie bien d’autres éta­
blissements de Desjardins puisque la 
moyenne est de 0,74$.

En 1992, la caisse de Saint-Urbain 
avait mérité le prix performance de 
Desjardins: elle avait dégagé des pro­
fits de 2,92 S du 1 (MIS d’actif. «1a* départ 
de M. Tremblay n’est pas relié à la ges­
tion des affaires où sa performance est 
éclatante», souligne le président.

M. Fortin ne remet pas non plus le bi­
lan financier en question, mais il tient 
à savoir ce qui s’est passé et les moda­
lités du règlement. «Quand on paye 
une facture, c’est normal de savoir ce 
qu’il y a dessus. » La Fédération des 
caisses de Québec refuse de commen­
ter, soulignant qu'il s’agit d’une histoi­
re de régie interne de la caisse de 
Saint-Urbain.

DECORATION

plans, devis, 
rideaux, couettes, 
papiers peints, 
tissus a 
recouvrement, 
etc.
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Carnaval de Québec

ic im

Le samedi 30 janvier, 
allumez vos bougies et faites la fête...

Vous pourriez gagner:
une Venture de Chevrolet 1999, une motoneige Yamaha Venture 

500 XL et une remorque,
2000 certificats-cadeaux de 10$ de Metro,
17 certificats-cadeaux de VIA Rail Canada,

5 prix en argent de 1 000$ chacun, 9 planches à neige.

Valeur totale de 80 000 $ en prix.

VIA Rail Canada

mETRO

xt la

MD marque de commerce de Kellogg Canada Inc O 1998

Mobilît*
Fiducie
Desjardins
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«>• 621 -5555 
1 888 522-fête
www carnaval qc.ca____
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Ma» personnalité. Mini prix.
La VENTURE de Chevrolet

Haxi pratique.
Multiples possibilités d'aménagement 
intérieur pour 7 personnes

Mail ouverture.
Porte latérale coulissante.

Maxi puissance.
Moteur Vi de 3,4 litres développant 

18S chevaux, boite automatique 4 vitesses.

gsonoj
Padio AM FM stereo Verrouillage des portes et rétroviseun 

à commande électrique. Volant inclinable.

Mail sécurité.
Sacs gonflables côtés conducteur 

et passager types latéraux et frontaux, 
freins antiblocage aux quatre roues.

<>

location 36 mois

Comptant Mensualité
0$ 368 S

1651S 318$
4 016$ 248$

Lo Venture 1999. Devenir parents, c'est avoir à (aire face à davantage de responsabilités. Dorénavant, le moindre coup 
de pouce est le bienvenu. Voilà pourquoi sa personnalité 1res flexible la rend vite très attachante. Tout ça avec le plein 
en équipement de série et surtout à mini prix.
L'Association marketing des concessionnaires Chevrolet Oldsmobile du Québec suggère 
aux consommateurs de lire ce qui suit. Oftm d une dum imiiM rew.tn ou> portnuhen t applniuonl ou> vthKuie neuh IVV1 
en tlwk. comportant * ensemble des eouipentenh décrits ci dessus Photo 0 titre indicatif ’Paiements mensuels bases sut un bod avec versement inilml (ou échangé equivalent) 
(voie lobleaul Transport cl préparation inclus Immatriculation assurance al laies an sus Dépôt de sécurité d ou plus 425$ al première mensualité exigés a la livraison 
Sujet 01 approbation du crédit Frais de 12 < du km aptes éO 000 km Une commende (au échange) de véhicule peut être requise Peut plus d mformotion variai votre 
concessionnaire participant au visitez www gmconodo corn*
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LE QUEBEC “CANADA
Ottawa rembobine sa loi

Taux réduit d’impôt maintenu pour les acteurs étrangers
OTTAWA (PC) — Les acteurs étran­
gers travaillant à des productions ca­
nadiennes n’auront pas à verser près 
de 47% de leur revenu brut au fisc ca­
nadien. Le ministre fédéral du Reve­
nu, Herb Dhaliwal. vient de décréter 
un moratoire sur l'application de la loi 
à cet effet — à la grande satisfaction 
du secteur de la télévision et du ciné­
ma canadiens.

Depuis 1986, une loi prévoit que les 
acteurs étrangers venant travailler au 
Canada, y compris des acteurs cana­
diens non résidants, comme Michael J. 
Fox ou Donald Sutherland, doivent 
payer le plein taux d’imposition (47%) 
sur leur revenu brut.

Jusqu'à tout récemment, ces acteurs 
bénéficiaient cependant d’un taux ré­
duit de 15%, à titre d’incitation avenir 
travailler au Canada. Mais le l'r jan­
vier. le ministère du Revenu annonçait 
qu'il ferait désormais respecter la loi.

Alarmées, des villes qui profitent des 
tournages des studios de Hollywood 
au Canada — les retombées se chif­
frent dans les millions de dollars — 
ont affirmé que cela éloignerait des 
acteurs qui, dans bien des cas, payent 
déjà leur part d'impôt en Californie. 
Des équipes de production ont affirmé 
que des studios les avaient appelées 
pour leur faire part de leurs préoccu­
pations à cet égard.

Ainsi, plus de 80% des films tournés à 
Vancouver sont étrangers — le plus 
souvent américains. L'industrie est aus­
si florissante à Montréal et _____
Ibronto.
Les représentants de 29 or­

ganisations, comprenant 
tant des producteurs que des 
metteurs eu scène, acteurs, 
machinistes et décorateurs 
se sont regroupés pour faire 
comprendre l’impact qu’au­
rait, à leur avis, cette modifi­
cation sur l’industrie. À la 
suite d'une rencontre avec le ministre 
Dhaliwal. vendredi, les membres du 
groupe de travail se sont dits rassurés.

Vancouver, 
Montréal et 

Toronto 
profitent des 

tournages 
américains

Kn annonçant le moratoire sur l'ap­
plication de la loi, le ministre Dhaliwal 
a aussi indiqué qu’il consulterait les 

représentants de l’indus­
trie cinématographique et 
télévisuelle canadienne sur 
la question.

M. Dhaliwal a indiqué qu’il 
aborderait le sujet des im­
pôts avec ses homologues 
californiens, réticents à 
conclure un accord avec le 
Canada afin d’éviter la dou­
ble imposition des acteurs.

L’industrie canadienne du film et de 
la télévision estime que 30 ()()() Cana­
diens sont directement employés dans

ce type de productions. Certains font 
valoir que sans l’injection de dollars 
américains, il n’existerait pas d’in' 
frastructure capable de supporter une 
industrie canadienne du cinéma et de 
la télévision.

« Les mesures envisagées par le mi­
nistre Dhaliwal nous permettent de 
croire que cette industrie continuera 
à prospérer et à croître au Canada et 
que plus de 30 000 emplois directs se­
ront protégés au pays », a commenté 
un membre du groupe de travail.

« Le cinéma vit de ses vedettes. Les 
acteurs étrangers sont souvent es­
sentiels à la commercialisation du 
produit canadien », ajoutait-il.

Chrétien prêche 
la tolérance

Première visite d’un chef 
de gouvernement canadien 

en Pologne
Hklen Bransvvell M
Presse canadienne

■ AUSCHWITZ. Pologne — Le premier ministre Jean Chrétien a fait 
un plaidoyer en faveur de la tolérance liguistique, religieuse et raciale 
hier, à l'occasion de son passage en un lieu devenu l’un des pires exem­
ples d’intolérance de l’histoire du monde.

M. Chrétien visitait Auschwitz et Bir- 
kenau, en Pologne, les plus tristement 
célèbres des camps construits par les 
nazis, où ont péri six millions de juifs.

« J’ai consacré ma vie à cela, a dit M. 
Chrétien : construire des ponts. Assu­
rer que nous nous comprenions. Que 
nous pouvons différer de langue, de 
religion, de couleur, et en même 
temps, vivre et prospérer ensemble. »

« Ces choses, a-t-il déclaré, ont com­
mencé quelque part. Ce sont des pré­
jugés. C’est cette idée d’exclusion qui 
émerge souvent des débats politi­
ques. »

«Nos différences, quelles qu’elles 
soient, ne sont pas importantes. Nous 
sommes tous des êtres humains et si 
nous nous laissons diviser par les pré­
jugés et la haine, nous nous retro­
uvons dans cette situation, qui s’est 
produite une fois, et qui n’aurait ja­
mais dû se produire. »

M. Chrétien en était à la première 
journée de son voyage en Europe, qui 
le conduira de la Pologne à l’Allema­
gne, l’Ukraine et la Suisse. Sa visite of­
ficielle en terre polonaise, la première 
d'un chef de gouvernement canadien, 
débute aujourd’hui.

EN MÉMOIRE DES V ICTIMES
M. Chrétien a déposé une gerbe de 

fleurs devant un monument à la mé­
moire des quelque 1,5 million de per­

sonnes qui ont été gazées et inciné­
rées à Auschwitz. Les victimes étaient 
principalement juives, mais des Polo­
nais, des gitans et d'autres y ont éga­
lement trouvé la mort.

M. Chrétien et son épouse, .Mine, ont 
ensuite écouté Mordechai Ronen, un 
homme d'affaires torontois à la retrai­
te, survivant d’Auschwitz, réciter avec 
beaucoup d’émotion la prière juive pour 
les morts dans les ruines du camp. Plu­
sieurs membres de la délégation cana­
dienne ont pleuré en l’entendant.

Aujourd'hui âgé de 67 ans, M. Ronen 
était enfant quand son père, sa mère, 
ses deux soeurs et lui-même ont dû 
quitter la Hongrie en 1943 pour être en­
suite envoyés à Auschwitz. Il est le seul 
rescapé de la famille. Le fils de M. Ro­
nen. Mosche, président du Congrès juif 
canadien, était également présent.

La conseillère politique du premier 
ministre, Chaviva Hosek. dont la mè­
re, Hedy Pivko, a été emprisonnée à 
Auschwitz en 1944, en compagnie de 
nombreux membres de sa famille, est 
aussi du voyage. La plus jeune sœur 
de Mm< Pivko est morte à Auschwitz.

M. Chrétien a confié que c’était le pè­
lerinage le plus émouvant qu’il ait ja­
mais fait de toute sa vie.

C’est la première fois qu’un premier 
ministre canadien effectue une telle 
visite dans un camp de concentration 
nazi.

i *
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Le premier ministre Jean Chrétien s’est rendu à Ausehiritz où, mec Mordechai 
Ronen, sunicant du tristement célèbre camp de la mort, il a participé hier a une 
cérémonie commémorative.

Ernst Zundel ne peut poursuivre les partis politiques
OTTAWA (K’) — Un juge de la cour de 
l’Ontario a statué, vendredi, qu’Ernst 
Zundel ne pouvait poursuivre les par­
tis politiques fédéraux qui ont voté à 
l’unanimité pour lui interdire de tenir 
une conférence de presse dans un édi­
fiée parlementaire.

Celui qui nie depuis des années 
l'existence de l'Holocauste réclamait 
des millions de dollars en dommages 
pour ce qu'il estime être une violation 
de ses droits constitutionnels.

Le juge James Chadwick a rejeté la 
poursuite intentée contre les cinq par­
tis politiques, les cinq chefs de partis, 
les leaders parlementaires et certains 
ministres fédéraux.

Dans son jugement, le juge Chad­
wick souligne que « la Chambre des 
communes exerçait son privilège 
parlementaire en restreignant au 
plaignant l’accès aux environs des 
Communes» et note que «la seule 
restriction à l’endroit du plaignant

était son accès aux environs de la 
Chambre des communes et non à son 
droit d'expression ».

De plus, le magistrat ontarien sta­
tuait qu'un parti politique ne pouvait 
être poursuivi car il ne possède pas 
d’actifs et ne constitue pas une entité 
légale en vertu de la Ixti électorale.

En juin, Ernst Zundel a obtenu la 
permission de la Tribune de la presse 
parlementaire pour y tenir une confé­
rence de presse concernant une déci­

sion du Tribunal des droits de la per­
sonne portant sur son implication 
dans un site Internet qui diffusait de 
l’information sur les juifs.

Le Congrès juif canadien s’en était 
plaint aux dirigeants politiques, qui 
avaient présenté une motion pour in­
terdire à M. Zundel l'accès aux ter­
rains parlementaires. Le plaignant ré 
clamait des dommages de 250 ()()()$ dt 
chacun des députés qui avaient voté 
pour cette motion.

STADE 
OLYMPIQUE

Douze 
déneigeurs 
sur le toit

MONTRÉAL (PC) — Environ douze 
déneigeurs ont repris le travail, hier 
matin, sur le toit du Stade olympique 
après que la Commission de la santé 
et de la sécurité au travail (CSST) eut 
donné le feu vert.

Les employés de la société Montra- 
cier, le sous-traitant choisi par Birdair 
pour le déneigement, ont repris leur 
tâche à 7hl5, accompagnés de leurs 
représentants syndicaux. Us étaient 
toutefois 36 travailleurs sur le toit 
quand ils l’ont déserté jeudi matin, un 
geste qui a reçu l'appui de la CSST par 
la suite.

Hier, le porte-parole de la CSST, 
Gilles Daigle, a indiqué que la Com­
mission avait autorisé la reprise des 
t ravaux de déneigement sur le toit du 
stade après avoir reçu une attesta­
tion de l’ingénieur Raymond Car­
neau de la firme québécoise de génie- 
conseil RSW. Cet ingénieur, mandaté 
par Birdair, assure que la structure 
du toit est sécuritaire et que le dénei­
gement peut se poursuivre, a déclaré 
M. Daigle.

La CSST a également approuvé des 
procédures d’enlèvement de la neige 
visant à accroître la sécurité des em­
ployés.

Retenus par des harnais, ils ont ef­
fectué leur tâche jusqu’en milieu 
d'après-midi. L’opération se poursui­
vra ce matin, mais cette fois avec un 
effectif deux fois plus important.

Même si le redoux avait déjà soulagé 
la toile d’une importante quantité de 
neige, l’opération pourrait durer quel­
ques jours.

En outre, la Commission a approuvé 
la procédure d’évacuation du matériel 
appartenant aux exposants du Salon 
de l’auto. Ce matériel est immobilisé 
dans le stade depuis que la toile s’est 
déchirée lundi dernier.

COMMENCER À REMBALLER
En principe, les exposants pour­

raient remballer leurs affaires dès 
aujourd'hui. Mais pour qu’ils puis­
sent déménager leurs standstt leurs 
voitures qui sont attendus à d’autres 
salons de l’auto, en Outaouais notam­
ment, il leur faudra attendre l’autori­
sation de la Régit* des bâtiments et du 
Service des incendies de la Ville de 
Montréal, a signalé la porte-parole de 
la Régie des installations olympiques 
(RIO), Brigitte Tremblay.

La RIO maintient toujours son objec­
tif de rouvrir le stade le 15 février.

CONSEIL DE SÉCURITÉ DE L’ONU

Axworthy donne la couleur du siège canadien
MONTRÉAL (1*0) — Le Canada a re­
pris, après dix ans d’absence, un siè­
ge au Conseil de sécurité de l’ONU, « et 
il ne peut pas s’y présenter aujour­
d'hui avec les standards qui avaient 
cours il y a dix ans », estime le minis­
tre canadien des Affaires étrangères, 
Lloyd Axworthy.

De «nouveaux enjeux» sont la qui 
dépassent les seuls intérêts des États 
et embrassent la sécurité humaine, a 
déclaré vendredi à Montréal le minis­
tre au cours d’un forum organisé par 
le Centre canadien pour le développe­
ment de la politique étrangère.

« L’une de nos priorités sera de faire 
en sorte que les questions de sécurité 
humaine telles que le maintien de la

paix et les questions humanitaires 
soient prises en compte dans les déli­
bérations du Conseil de sécurité au 
même titre que les questions de sécu­
rité habituelles», croit le ministre.

CONSOLIDER LA PAIX
Au nombre des champs où le Canada 

met en pratique cette conception, se­
lon M. Axworthy, il faut retenir cette 
initiative canadienne de Consolida­
tion de la paix, lancée il y a deux ans, 
qui consiste à favoriser le développe­
ment d’institutions démocratiques, de 
concert avec la société civile : aide à la 
mise sur pied de médias indépen­
dants, formation de juristes ou de lé­
gislateurs et organisation de noyaux

«où les gens peuvent se rassembler», 
que ce soit dans un pays comme U 
Guatemala ou au Moyen- 
Orient.

« Le Canada entend 
contribuer à sa manière à 
l'avènement au XXI' siècle 
d’un nouveau droit huma­
nitaire (...) selon une nor­
me plus rigoureuse de 
comportement mondial ». a 
glissé M. Axworthy en rap- 
pclant que son gouvernement avait 
déjà prouvé la cohérence de sa poli­
tique en donnant un fort appui à la 
campagne visant à mieux protéger 
les défenseurs des droits et les tra­
vailleurs humanitaires ainsi qu’à la

L’enjeu 
humanitaire 

supérieur 
à l’intérêt 
des États

création d’un Tribunal pénal inter­
national.
______ C’est un domaine dans le­

quel, il s’en dit assuré, se 
multiplieront les coalitions 
sans que pour autant soient 
éliminées les «mesures 
énergiques », y compris les 
interventions armées, vi­
sant à sauvegarder la liber­
té et la démocratie.

INUTILE ISOLATIONNISME
L’essentiel de son exposé a porté 

sur l’inutilité de l’Isolationnisme et 
sur les éléments positifs qu'un pays 
comme le Canada peut apporter aux 
pays membres de l’ONU par « ses ap­

titudes pour le compromis et la négo­
ciation ».

Dans un aparté sur le Sierra Leone, 
le ministre a fait allusion à la situa­
tion pourrie qui repose là-bas, en 
partie, sur des tractations entre mer­
cenaires et marchands d’armes: 
« Nous aurons à nous occuper de ce 
côté sombre de la mondialisation », 
qui ne fait qu’accentuer la tendance 
à faire de civils « non armés et non 
engagés politiquement » les principa­
les victimes des guerres.

Sur les éléments de solution suggé­
rés par Ottawa tant nu Kosovo qu’en 
Irak ou en Angola, le ministre se mon­
tre déçu des commentateurs qui choi­
sissent de déprécier ces Initiatives. f
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Le ministre Legault 
au cégep

a Fédération étudiante collégia­
le du Québec qui rencontre 

____ aujourd'hui le ministre de l’Édu­
cation François Legault entend obtenir 
un engagement de sa part en faveur 
d’un gel des frais de scolarité, la 
FECQ souhaite également que le Qué­
bec n’adhère jamais au programme fé­
déral des bourses du Millénaire et que 
le ministre lagault rejette le projet de 
décentralisation du réseau collégial. 
Le président de la FECQ. Philippe Le­
clerc, a rappelé hier que son organisa­
tion menace toujours de recourir aux 
moyens de pression dans les prochai­
nes semaines si le ministère ne répond 
pas favorablement à leurs demandes. 
Les membres de la FECQ ont convenu 
de tenir des manifestations et même de 
bloquer des routes afin d’obtenir gain 
de cause. (PC)

La politique, 
c’est bien fini

L
9ancien premier ministre du 

Nouveau-Brunswick, Frank 
i McKenna, affirme en avoir ter­
miné avec la politique active, même si 

des proches l’interrogent presque quo­
tidiennement quant à la possibilité 
qu’il se présente à la direction du l'art! 
libéral du Canada le jour où Jean 
Chrétien quittera celle-ci. «En ce qui 
me concerne, j’en ai terminé avec la 
politique active», a déclaré M. 
McKenna, âgé de 51 ans, depuis les 
locaux de sa firme d’avocats, 15 mois 
après avoir renoncé à son poste de pre­
mier ministre.» J’ai apprécié les 15 der­
nières années, et ça (la politique) me 
manque, ça me manque terriblement, 
de voir les choses se passer sans pou­
voir en être, a-t-il ajouté. Mais il s'agis­
sait d’une telle obsession, d’une rela­
tion tellement émotive, que ce n’était 
pas quelque chose que je pouvais pour­
suivre indéfiniment. C’est trop exi­
geant.» Néanmoins, compte tenu des 
multiples discours qu'il prononce à la 
grandeur du pays, tant en anglais 
qu’en français, et du réseau de rela­
tions qu’il a établi, il est difficile de 
croire que M. McKenna tienne à dispa-

« Je pourrais devenir 
le Reagan canadien »
L’acteur Michael Moriarty convoite 

le poste de Preston Manning

m

4"

Michael Moriatry dans une scène de la série * Mqjor Crime », 
diffusée en 1997 par CBC. L'acteur a annoncé qu'il se 
l/inremil dans l'arène oolitiaue dès qu’il auraitlancerait dans l'arène politique 
citoyenneté canadienne.

reçu la

M CALGARY (PC) —L'ancienne 
vedette de la série télévisée 
and Order, Michael Moriarty, a 
l'intention de se lancer dans 
l’arène politique aussitôt qu’il au­
ra obtenu sa citoyenneté canadi­
enne... et de succéder à Preston 
Manning.
«J’aimerais parler à ces gens car je 
pense qu’ils ont besoin de mon point 
de vue, a-t-il déclaré depuis son domi­
cile de Halifax.

«Je pense que Preston Manning a 
mené le Parti réformiste aussi loin 
qu'il a pu (...) ils ont besoin d'un ex­
cellent communicateur et je pourrais 
devenir le Ronald Reagan cana­
dien. »

M. Moriarty, qui est âgé de 57 ans, est 
à la fois poète, romancier, composi­
teur et musicien de jazz, en plus 
d’avoir remporté des trophées Emmy 
et Tony comme comédien.

En 1994, il a renoncé à jouer dans 
Law and Order, où il interprétait 
avec succès depuis quatre ans le rôle 
du procureur du ministère public Ben 
Stone, pour protester contre ce qu’il 
qualifiait de « menace de censure de la 
télévision» par l’attorney general 
Janet Reno.

LA MAIRIE D’ABORD
11 est venu s’établir à Halifax en 1996 

et il a épousé l’automne dernier une 
résidante de la région, Suzana Cabri- 
ta. Il se dit immigrant reçu et con­
tribuable canadien.

M. Moriarty croit qu’il pourrait com­
mencer sa carrière politique en se 
présentant à la mairie d’une munici­
palité qui lui plaît bien, avant de ten­
ter sa chance pour succéder à M. Man­
ning.

Il dit avoir un oeil sur Calgary, où il 
avait tourné la mini-série Children of 
the Dust en 1994.

NÉGOS DU SECTEUR PUBLIC

Les « orphelins » 
prennent leurs 

intérêts en main
MONTRÉAL (PC) — À l'approche des négociations dans le 
secteur public, le nouveau front commun des jeunes, Force 
Jeunesse, demande au gouvernement de profiter de 1 occa­
sion pour éliminer une fois pour toutes les clauses d exclu­
sion.

Cette coalition qui regroupe un large éventail de profes­
sions (médecins, cols bleus, agents de prison, enseignants, 
infirmières et fonc- » » •

Force Jeunesse veut faire
éliminer pour de bon 

les clauses d’exclusion

tionnaires) annonce 
la formation d’un co­
mité de surveillance 
et demande même 
que ses représen­
tants puissent assis­
ter en tant qu’observateurs à ces négociations. «Nous de­
mandons le respect », déclarait hier en conférence de presse 
le président de Fbrce Jeunesse, François Rebello.

« Notre consensus chez les jeunes est très fort et ça aide 
beaucoup», assure-t-il, dans les secteurs public et privé. Il 
donne en exemple l'appui de la Jeune Chambre de commer­
ce de Montréal.

Toutefois, M. Rebello n’était entouré hier que de jeunes 
dont l’emploi est relié au secteur public. La démarche est 
éminemment stratégique et vise directement le gouverne­
ment québécois, son premier ministre en tout premier lieu, 
qui selon Rebello doit s’éloigner des « tactiques déloyales » 
et faire preuve davantage de leadership.

Bref, ajoute-t-il. «il faut que le gouvernement cesse 
d’acheter le vote des permanents », c’est-à-dire les em­
ployés permanents.

Jusqu’à maintenant, les jeunes ont payé la plus grosse 
partie du déficit zéro. Force Jeunesse donne comme exem­
ple le secteur de l’enseignement où le gouvernement s’est 
entendu avec la CEQ afin qu'une partie importante des 6% 
de réduction de la masse salariale provienne d'un gel des 
échelons, avec le résultat que les enseignants de plus de 15 
ans d’ancienneté donnent à peine l°/o de leurs salaires, 
alors que les plus jeunes écopent d'une coupure de 40o par 
année.

.Ainsi, les agents à temps partiel doivent être disponibles 
en permanence pour permettre aux employés permanents 
d’être en congé toutes les fins de semaine. À Laval les cols 
bleus occasionnels gagnent 20% de moins que les perma­
nents pour faire exactement le même travail. Trois jeunes 
infirmières sur cinq ont un statut de travailleur occasion­
nel. Les jeunes médecins ont eu une baisse de 15 à 30% de 
leur salaire, selon les régions.

«La crédibilité du gouvernement n’est pas meilleure que 
celle des syndicats», affirme M. Rebello. mais pour l’heure 
l’attaque est surtout dirigée vers le gouvernement.
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Otdsmobile

Un poids de moins sur vos épaules.
Freins anliblocage aui 4 roues permettant de 
contrôler vos freinages sur chaussée humide.

Parce que l'hiver est déjà assez lourd comme ça, nous avons doté la Cavalier berline de plus d’équipements de série 
que n'importe quelle autre voiture de so catégorie pour que vous puissiez traverser la saison sons tracas Maintenant 
offerte à un prix qui ne fait pas osciller la balance.
L'Association marketing des concessionnaires Chevrolet Otdsmobile du Québec *u99*"> 
aux consommateurs de lire ce qui suit. Mlm*«»*1*MM r*«.**«en a«»ahn <oqlNsim w'rtf  ̂nwHttt 
„ stock comportant I «osamWe dts «awpametts dacrits adrnws fltoto à «t. mdkntif 'IWmts monsuét basas suc un !»l ov« «rscuwat cnçlwl lou èchonjo aciunmtani 
(rat loWooul Transport al praparotron mtlus Immotntultitian assurant* *1 to»as an sus DOpol d* soturita il ou phis MOS *t promot* iMnsuokt* e»r|*s « la krrorw Sur* 
PI opprotrahon du cr** frrns d* 12 < du krn opr*s M OOOkrn "tau. d* hnanr«mnt d la location oppliroM* sur dos larmas allant (user a M mon S«i*t * l approbaltan 

du crédit kobflts ou* diplomas toxobla et accord* salon las tritOras Otofabs par la manufoourtot Un. tonttnan* (ou Oclwt»*) d* «Oliitul* paul •»* ratpin* Pour plus d mlortnattan 

voyM votre (omeywonnoire portkiponî ou mitez www gnnonodo conT

la Cavalier. Connue pour en prendre. Reconnue pour en donner.
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POMR VOUS INSCRIRE
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Le compte à rebours a commencé!

Le plus gros sablier du monde passera 
à l'histoire lorsque son dernier grain de 
sable tombera le 31 décembre 1999, 
à 23 h 59 min 59 s.
Il reste peu de temps pour faire graver ^ ^ 
votre nom, celui de votre famille ou 
de votre entreprise sur le sablier 
de l'an 2000!
* en personne: au Musée de la civilisation
* par téléphone: au (418) 686-3456
* par Internet: via le site www.lesoleil.com 
Inscription personnelle: 50$ taxes incluses 
Entreprises et corporations: 250$ taxes incluses

2e SÉRIE D'INSCRIPTIONS
Voici la deuxième série d'inscriptions qui seront bientôt 
gravées sur le socle du sablier de l'an 2000. Si vous vous 
êtes inscrit entre le 17 décembre 1998 et le 21 janvier 
1999 recherchez votre inscription et vérifiez-en l'exactitude. 
Pour toute correction, téléphonez au 686-3456 dans les 
plus brefs délais.
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Yvette Denis Alain. Saint-Raymond. Famille Guy Alain, Saint-Raymond. M Hélène-lsabelle- 
liU Cath Allard Québec, Mario Allen & Chantal Leblanc, Sainte-Foy, Famille J, Amiot & N Roy, 
Rimouski Famille Ampleman-Pomer, Sainte-Foy, Famille Arcand-Plamondon, Cap-Rouge, "Louise 
AudetRonak) Arsenault", Charlesbourg. Martine Arsenault, Québec. Vincent Aubin. Amos. Famille 
J S A M Aubm-Pouliot. Québec, Famille F.Duchesne & D.Auclair, Neufchatel, “Victor. Emile Audet, 
Sainte-Marie de Beauce, Michèle Audet. Cap-Rouge. Pauline et Charles Auger. Beauport. Dons JP- 
Cath-Jo Rina Cloutier. Sainte-Foy, Barceio-Després-Dessureaux-Mac. Québec/Longueuil/St-Mathias.
J R Beaudet fernande Gilbert, Québec. Famille J. Rolland Beaudet, Québec. La Famille Beaudoin- 
Landry Lourdes de Bianc-Sabton, “Heno.Cath.Caro.Sébas Beaulieu" Beauport. Annette & Suzanne 
Beauore Charlesbourg. Rodrigue Bédard Québec. Roger Bédard, Val-Bélair. "Claire Bédard^Alain 
Benemare". Québec. Famille Clément Begin, Lévis. Claude Bélanger Charlesbourg, Les BeHeau Carrier 
Bourget, Lévis. Kathleen Bebey, Sainte-Foy. Lucie Belley, Sillery. Lise Betale. Riviere-du-Loup. Famille 
Gilbert Beizile Sillery. Mario Bergeron et Nancy Bédard. Saint-Antome-de-Tilly, Annie Bergeron, 
Québec Marie-Hélène Blais-Bergeron. Sillery, Famille R Bernard & M.L.Doyon. Beauport. Famille 
Jules Bemier Neufchatel. Noel Bernier Québec. Famille Raymond Bedhiaume, Charlesbourg U 
Famille Bertrand. Trois-Rivières. Famille Jean-Mane Bérubé. Saint-Romuak). Francine Berubé et 
Hervey Dion. Québec Denise Bick. Château-Richer. René Suzie Anne-M. Jubé Alex. U Tuque Bernard 
Micheline Bissonnette. Québec. MJ Bissonnette&Damel Fournier. Samt-Romuald. Catherine 
Blanchard. Sillery. Alain C.V Blanche!. Lac-Beauport, Sylvie P. et Pierre Blanchet. Cap-Rouge Famille 
B'anchet-Biais. "Beauport. Québec”. José Antonio Blasco. Quebec Nicole Bloum M VatleeT Vallée 
Sainte-Foy Réiean et Sabrina Bloum. Charlesbourg, Famille Capitaine D Bogians. Beauport. Carolle 
C Sophie Jérôme Borly, Saint-Georges de Beauce, Elaine Body et Fabitda Lord. Québe&Tourville, 
Gilles Boivtn-Johanne Langlais. "Neufchatel. Québec". Jean-François Boivin Chicoutimi “Raymond 
Lecours Louise Bowm" Québec. Famille PBowm M.Desiauners. Charlesbourg. Famille Louise & 
Michel Boivin Québec Raymond Phi! Vincent Bonenfam. Saint-Nicolas, Raymond Bouchard. 
Château-Richer. Lucille L& Raymond-M Boucher. Québec. 'Marie. Lucie & Richard Boucher 
QuébecChariesbourg/St-Emile. Madeleine P. & Pierre Boucher, Québec Famille Louise & Rémy 
Boucher, R.ivtère-du-Loup, Lorraine & Louise Bouffard, Québec. Familles L Boulanger BM Hebert 
Lévis François Bourbeau, Beauport. Hélène Boutet-Fortin. Ottawa. Félix Comtois-Boutet Chamy 
Catherine Marc-André Boutet. Chamy. Patrick François Céline Boutet. Charny. “Manepier. Annabelle 
Brassard" Val-Bélair Famille Breton-Hainse. 'Frampton, Beauce". Sylvie Briand Gerard Briand. 
Québec. Pauline Denis Frédéric Bnand. Saint-Pascal de Kamouraska, Famille Armand Bruneau. 
Québec Noélla Patnck et Mike BuiokJ. Bois des Félon. Famille Fernand & Paula Busqué, Lévis. Claire 
Bussiéres. Beauport, Pierre Bussières Charlotte Roy Québec. Famille Huguette A. Bussteres, Pont-
pQUQO

| Philip Virginie Thomas Camiré. Sdlery. Famille Gaston et Lise Cantin. Saint-Nicolas, Claire■ Philip Virginie Thomas uamire. binery, ramme uasron ei use wmi, ouim-niwwa. wkio 
et Henri Cantin. Ste-Catherme de la J-Cartier. Famille D Carbonneau Lemieux. Lévis, M 

Careau J P Verbeux Québec. Agathe Cangnan Wiifnd Côté. Charlesbourg, La Famille Edouard Caron 
LTsiet-sur-Mer famille André H. Caron, Montréal. Jacques E Caron. Cap-Rouge. Katleen et Claude 
Caron Lévis Mona L Jamk P. Mario Caron. Charlesbourg. Carncart-Giasson. Saint-Pierre 
Miquelon'Québec. Famibe Jean Paul & H Carrier, Breakeyvibe. Farr.dle Chantal & Pierre Cayer. 
Chamy Mane-Anne e! Joan Cayer. Isscudun. Fernand Chabot Nicole Fournier. Charlesbourg. Famille 
Jean-Raymond Chamey. Charlesbourg. André Chamberland. Loretteville. Ginette et André 
Chamberland. Sainte-Foy. Raymond & Lilbe Chantal. Québec, lauréanne et Marcel Charest, Les 
Méchms Robin Alexandre Samuel Charest. Cabano famille Dailaire-Charest, LAnge-Gardien H. _c 
P-T C-A M-0 Choquette. Sblery, "Giiberte Duplain, Jean Claveau". Saint-Raymond. Raphael, 
Simon, bette et Joel". Cap-Rouge Les Clermont-Drolet. Sillery. “Thomas Coleman, Manejte Côté 
'L'Ancienne-Lorette. Québec". Familles Bernier Cormier. Sillery, Yvon Danielle Julie Corriveau.
L Ancienne-Lorette Black Cossette Guy. Lac-Beauport. M Odile-Michel-Emile Côté BB. Boischatei 
Mohe Côté-St-Hilaire. Samt-Jean-Chrysostome. Fambie Louise et Raymond Côté Beauport. Mane- 
Mtcheie et François Côté. Charlesbourg Charles Côté. Boisbnand. Gabriel Côté. Boisbrtand Pierre- 
Luc Côté Boisbriand. Famille Fernand Coulombe Québec Familles Couiombe-Laverdiére. 
Charlesbourg. Jacques Courchesnes Beauport, Stéphane et Michaéle Couture, Shannon. Famille 
Roland M Couture Breakeyvibe. Thérèse et Samuel N Couture. Saint-Etierme-de-Lauzon Jean et 
Bernadette Crochat, Québec Aurele CroteauiPauline Marquis f essisvitle/Samte-Foy Robert 
Sébastien M-Eve Croteau. Saint-Georges de Beauce Jocelyn D'Amours Monique Mono. Vai-Béüir. 
Jacques d'Astous NkoH D. Matane. Familles Daigle Rivest, Samte-Crolx de Lotbmière. Louis-Eric 
Dabaire, Samt-Augustm-de-Desmaures. Laune Darveau-Tremblay. Val-Bélair Famille de la Noue 
Pans/Saint-Antoine-de-TNy, "Pierre-Luc. Jérôme & Jean-Luc". Charlesbourg, Monique Doré Guy 
Deiisie. Cap-Rouge Famibe Agathe et André Demers Cap-Rouge. Laurent Demers et Claire Pépin 
Cao-Ftouge. Famille Jean-Louis Demers. Samt-Gilles de Lotbmière Famille Demers-Dussault. Sillery, 
Josua Demers-Lamortagne. Samt-Romuald Anne Denis. Québec. Famibe Dagnault-Desbiens. 
Québec. Odette DesBiens. “Saint-Nicolas Québec" Gérard Basben Steph Deschênes. 
QuébecArvida/Victoria. Rachel Deschènes Quebec. Bernard et Hélène Deschênes. Québec. Claire et 
Lucie Deschènes. Québec. Adritrme et Rolland Deschênes. Québec Famille Deshaies-Lévesque, 
Saint-Nicolas Québer,", Fambie Gérard Desprdms, Samt-Pacôme. Famille Georges A Desnoyers. 

Samte-Genevieve de éatiscan, Despat.s-Verretifred-J P-Alexï. Charlesbourg. Famibe Paul Desorés. 
Grondmes. Julie et Claudine Després Montmaony. Famb'ie Devost-Féquet, Samte-Anne-de-ia-Pérade 
famine A Garneau & JY Dtkner LAncienne-Lorette. Aimé Rita Karme B-Aiex Dion. Lévis, Famibe 
Trottier Dion Sibery. Famille André Dion. Sblery Famdle Pierre ftonne Charlesbourg. Alida Gauthie' 
Dionne Beauport Claude Dionne, Beauport. André Donaldson Sainte-Foy. Ann Donaldson et Alain 
Savant Saint-Marc-des-Carrières. Gmette B Donaldson Sainte-Foy. Famibe Michel et Agnes Dorval. 
Samte-Foy Normand Doucet. Rimouski JC Drolet R Mercier P Drolet. Québec. “Fambie Adrien 
Pauline Drplet" Charlesbourg. Caroline Hélène Drolet Chadesbourg. Rolande Drouin. Québec 
"Richard Eric Yan Dubé". Québec Les Dubé-Gmllemard Québewarts. Manus & Gabriebe V 
Duchesne, Neufchatel. Famibe Alfred Duchesneau. Samte-Foy. S Duclos Isa Karine D Gignac. 
Québec Famille Dufour-St-Pierre. Victonaville. Lorraine Dugai et Robert Aubry. Québec Michel 
Duguay Samte-Foy. Janine Drolet & René Dumais Beauport, Louisette D Amours J-P Dumais. Lévis. 
Famille Dumais-Pichard Charlesbourg. Fambie Dumas-Dupont. Beauport Sarah et Joébe Dumort- 
Roy. Chariesbourg Madeleine Dupiain-Bemard Québec. U Fambie Durand-Prmce, LAncienne-

’ «tes Ebnoettw-Noéi Samt-Jean Chrysostome. Maxime Edouard Québec Ekse Elle & 
Louise Santacon Beauport. Claude G Ebefsen. Boucherville. Lucie Emery Neuville, 
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Lucie Ferland - Denis Dorval, Beauport. Josée Frtion Jean-Guy Beaulieu, Otterbum Park. Famille 
Nicole & André Filteau, Neutchatel, Famille Jean-Yves Fleury. Delisle. Chantale Fluet et J. Guy Gagne. 
Québec, J-Pierre & J-Philippe Fontaine. Saint-Nicolas, Famille Fortier-Huot, Lachme. Mathieu Fortin, 
Ottawa James Fortin, Ottawa, François Fortin, Ottawa, Jacques Fortin. Québec, Bertrand Fortin Rita 
Simard lac à la Croix, Lac St-Jean". Jacques Foucault Denise Demers, Chamy. R Gérard Fournier. 
Maskinongé/Samte-Foy, Marie Eve & Joanie Fournier, Quebec. Pierre A A, Fournier, Québec Famille 
Paul Fournier. Girardvilie, Lours Isabelle M-Jeanne Fradet. Québec. Famille Andre Francoeur, Québec. 
Vincent Fréchette Fortier. Cap-Rouge, Roger Carole Marie-Lee Froment. Saint-Nicotes. A am et 
Nathalie Gagné Samt-Augustm-de-Desmaures. Antony Vincent Guillaume Gagne. Saint-Augustin-de- 
Desmaures Fambie Gagné-St-Hilaire, Grondines, Manette Gagnon. Château-Richer. Famille Bertrand 
Gagnon Saint-Nicolas. Louise Qmgxm Gagnon. “Toronto. Ontano". Paul-Yvan et Béatrice Gagnon, 
Château-Richer, Famille C Gagnon-PValhères. Saint-Jean-Cnrysostome, Rémy & Ebenne Gagnon. 
Métabetchouan & Lévis. Marie-France & François Gagnon, Notre-Dame-du-Portage. Frederic & J- 
Chnstoohe Gagnon. Notre-Dame du Portage. Annie et François Galarnrau Chartesbourg^ Diane et 
Richard Galibois Mont Saint-Hilaire, “Lise. Lisette Gamache", Quebec. Therese et Robert Ganépy. 
L’Anqe-Gardien Julie Sauvageau Simon Garneau. Québec. Famille C Garneau & M Beaumont. 
Loretteville. Marie-Eve Valéne RJ. Garneau, Saint-RomuakJ. Estelle et Daniel Gaudreau. •'Taschereau, 
Abitibi", Yvan J Gaudreau. Montmagny, Famille F. et Pierre Gaudreau, Beauport. caureta Louise 
MJeanne Gaumond, Montmagny, Famille Jacques G Gauthier Quebec, 
Adélard Andrée.M Julie.Lcuis-C Québec. André Nicole Martin Gelinas. Cap-de-ia-Madeleine 

Famille Genéreux-Khali. Cap-Rouge. Famille Léon et Pauline Genest, Saint-Rédempteur, Philippe 
Gentes. Samt-Jean-Chrysostome. Gastone Gianese, Québec Claudie-Ann Marc-André Giassorv 
Québec Jean-Sylvain Gignac. Neufchatel. Famille Marc-André Gilbert. Québec. Famille Roland 
Gingras Beauport. Mario Gionet. Stoneham. Irène Desroches-Gilles Girard. "Saint-lrénée, Québec.
R S Ginchereau Annette Girard. Québec, Famille Jeanne et Réal Girard, Murdochville. 
"Anne Levi Joe Jean-Yves Gobeb". "Alma/Cincinnati. Ohio". F. Lambert et J-Paul Godbout. Saint- 
Pierre.' 'le d'Orléans". Famille M.A. et Paul Godbout “Saint-Pierre, lie d'Orléans. Fami4e Serge 
Gosselin. Bemieres. Gaston-Rolande Gosselin, “Les Saules, Québec. Famille François josseim. 
Québec Suzanne et Réal Gosselin. Thetford-Mines. Famille East Goulet, Cap-Rouge. Famille Henri 
Gourgues. Sairt-Vallier. Famille Gravel-Sirois, Charlesbourg, Judes Danielle Maude M-Claude. Sainte- 
Marie de Beauce, fambie André Groleau, Samt-Fébcien, Tommy Grondin Thetford-Mines, La Famille 
Guay-Hébert, Saint-Félicien. Valeur Guay et Margot Lecours, Charlesbourg, Yvette et Antoine Guay. 
Québec. Famille Pierre Guérard, Stoneham, „ _ JO ..
■ Lyse et Rolland Hallé. Lac-Saint-Charles, U Famille Toutic Hamdar. Beyrouth.
UfJLU Lioan". Pierre Carole Katenne Hamel, Beauport. Michel Hamelm et Lise Côte, 
Quebec "Gordon. Nathalie .Allison Harris". Samte-Foy. Famille S Harvey et L Portras Beauport, Sophie 
Langlois & Cari Harvey, Québec René Hébert & Denise Pedneault. Sai^, La Fambte Claude 
Hébert. Québec. Gilles Hébert et France Savard. Samte-Foy. “Michel, Hélé ne, ME & JP Hébert. Cao- 
Rouge Fambie Henry-Leblanc, Carleton. ‘Michel,Ls-FrsJ.R,Martin Hétu .Québec. Beatrice Houde, 
Québec Brigitte Houde Ali Fariallah, Québec. Les Houde-Cloutier, "Saint-Georges. Beauce . Janyne 
Houle Lac Brome, Fambie Eugène Huot. Saint-Etienne de Lauzon, “Rotand.Simonne.Nicole Jalbert , 
Québec, Annick Francs Jamet, “St Nicolas de Bourgueil,France". Ghislaine T Raymond Jean, Québec, 
Vianney & Jacqueline Jeannette. Sainte-Foy. Michel Jobin. Québec, Mars Juchereau Duchesnay, 
Québec Fambie Serge Juneau, Saint-Augustm-de-Desmaures, Famille Kelso-Gravel. uap-Tourmente. 
Raymond-M Georgette Labrecque, Beauport, Capitaine Gilbert LaCasse, Fleuve St-Laurent, Famine 
G. et Raymond Lacoste. LAncienne-Lorette. Famille Antoine Lacoursière, Saint-Raymond, Fambie 
Lous-Phbippe Lacroix, Sblery, Famille Lucienne D. Lacroix, Jonquiére, Famille Lafernere prouix
Samte-Foy/Siilery. Louise et Jacques Laflamme. Sainte-Foy Chartes Lattemme, Québec, Lydja 
Lafontaine Québec Guy Latorge, Québec. Andrée Laforge. Sillery, J CIaude Lafdrge, Sainte-Foy. 
“JLGM,Thrycia,Wbliam.Donavan". Beauport. Fambie Latiberté-Petit. LAnge-Gardien, Joare Caron 
Richard Lambert. “Saint-Adolphe d'Howard, Québec", Rachel JCamille Demers-lambert, Samt- 
Ntcolas, Jacques i Mona EJerners-Lambert, Saint-Nicolas. André et Hélène Lamoureux. Québec, 
Pierre et Steve Lamy. Chamy, Famille Francs Landry, Cartelon-sur-Mer, ^n«i G^on Landnr. 
“Chicoutimi. Québec", J. Thibault-J.Y& S.Lana. Cap-Rouge, Félix et Victor Wei Larder. Montréaf 
La Famille Maurice Langlois Samt-Marc-des-carriéres. Fambie Langkxs-Anctb. Québec Jacqueline 
Lantagne. Saim-Genrais. Famille unteigne "Petit-Rocher,Nouveau-Brunswick Gabriele Laplan e, 
Beauport. Famille Jean Lapomte. Loretteville, Kevin Kym Danielle G Laroche, Charlesbourg, 
Québec", Arme-Marie Laroche. TunsrVontréal, Jean-Philippe Laroche, Otüwa/Montréal. David et 
Liliane Larochelle Québec, André Larose, Québec. André Ginette Cathenne Larose, Saint-Jean- 
Chrysostome, Chloé & Antoine Lauzier-Guéim, Toronto, U Fambie Franços Laverdière. Saint-Emile, 
Alexandre Lavoie Longueml. Monique Gagnon et Yvon Lavoie Québec, Jean et Christiane Le Lann, 
"Migennes France" Fambie Georges C Le Vallée Québec, Famibe Claude Lebel. ^
Claudette Sonya Katie, Beauport. Famille Leblanc-Lebrun, Cap-Rouge. Les Leblond-Lavoie, lie 
d'Orléans "Anne.Laurence R Côté.B Leblond", Lévis, Famille Guildo Leclerc. Québec, Caroline 
Leclerc. Montréal, Fambie Roland Leclerc, Sainte-Foy, Famille Christiane Lecompte^ap-Rouge/LavaL 
Gaétan et Pierrette Leconte, Lévis. "Jean-François Valérie Leconte. Lévs. Alexandra & Wane-France 
Leduc. Samt-Mathieu-du-Parc, Lucien Letrançois. Saint-Romuak). Marcel Legault e. Muriel Labre 
Laval Famille J. Legendre-Castonguay, Beauport, Fernand Legros, LAncienne-Lorette, Jeannette et 
Mona Lemay Ville Varier, Fambie Lucette Breton-Lemay Sainte-Foy. Fambie Gérard Lepage. Sainte- 
Anne-des-Monts Jonathan 8, Marie-Joélle Lepage Québec. Michèle Umy et Yves Lepage Québec, 
Dolorès et Germain Lépme, Cap-Rouge Hugo et Sébastien Lépme^ Cap-Rouge. Alain Lemieux 
Jacques Lessard. TheHord-Mmes/Québec U Famille Altred Letendre. Québec Jean-Marc. Guytame, 
Frédéric" Sainte-Foy. Claude et Huguette Lévesque. Lac-St-Charles, H Lévesque CMaranda 
P Maranda, Chariesbourg, Luu-The Van, Charny,
- - - - - - - - - - - - - - - - - - ï Mar" -------- --—'
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Neuville Raoul Emond Québec. Louise Proulx Emond QuébecSamuM Noémle. Gabriel Emery -- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -- - - - - - - ,
Odile Farge Pans M Chartes Faucher. Québer. Reynak) Faucher D.D.H Dignard. Québ«. Fambie 
Lise t Michel Faucher Saint-George* de Beauce Les Fedngo • Francoeur Beauport

V/êKHWalAAilU, UUU 'IIB ^ i ee j
- T GhislaineMadore.“Saint-Pascal Kamouraska Ludovic 0 DAniou J Madore Samt- 
I.,1,1 Laurent, ned'Ortéans'. Pierre- A et Rosalie Madhot. Charlesbourg, Normand Mainvble, 

"Sylvëtte Malenfant, Robert 0 ", Longueub. "Claire.Steph,Sacha Malentant" Chamy, Denis. 
Jean-François MatonM*. Québec. Fambie Maiefle-Létourneau Montrai. Louis-Oornnrc 4 Francis 
Manuel, Cnarlesbourg. Famille Alain & Denise Marceau, Charlesbourg. Claudette et Jwn Marchand, 
loretteville. Maurice Marcheterre Beauport. “lise Benoit 4 Sylvain Marcotte v,ap-RouQe. Michel

flarcotte Beauport, France Lévesque 4 Jean Marier, Lévis. Stéphane et François Marier, 
hartesbourg. Soohie et Sandrine Manneau Beauport. Virginie Martel Québec, Véronique et Chartes 
Martel KuWanri Jeannene Royer Martel Québec. Sylvie Chabot et Jean Martel Lac-Beauport 

Familles Jarrold-Martel Québec Famille Marcel 4 Nicole Martin Lac-Beauport Thérèse Martin 4 
Donat Retard Québec. Famille Thérèse 4 Réa! Martin Port-Cartier. “Lise.Patnck Mc Kenna Famby 
Samte-Foy. Fambie André Mc Kjnnon. Port-Cartier, Famille K Mc Martin R Blais Québec. Fambie J C

McGee. Sillery, “Richard.Mane,Hugo,Fabrice”, Charny, Famille Claude Methot Charlesbourg. 
"David Piercarl Méthot Langevm", Samt-Augustin-de-Desmaures, Fambie Meunier-Morin Lévis, 
Laurette V.et Barnabe Miville. Saint-Jean-Port-Joli, Jean-David Moisset, LAncienne-Lorette Famille 
Ron Charlotte Montminy, Lac-Beauport, Jeanne-D'Arc Albert Montmmy, Saint-Gilles, Famille Robert 
et Rétane Moore. Sainte-Foy, “ElenJklain,Caro,Alec Morasse”. Pont-Roi^e Famille Jean-Wes Morin. 
Québec. “D., C. et Olivier Baril-Morin', L'wtctenne-Lorette, Claudel B_ Antoine Geneviève, Saint- 
Georges de Beauce. Famille Martinette-Momeau, Sblery, Emmanuel Girard-Muller Saini-Ltvres. 
Suisse", Famille Georges-Edouard Nadeau “Neuville. Québec" Claudel Nadeau.^ Cap-RougeLa 
Fambie Lionel Nadeau Saint-Félicien. Famille Réieanne 4 Harold Noel, Ste-Pétronille.Hed Ortte ■ 
Marc et Marcelle Noel. “Ste-Pétronille. Ile d'Orléans". Louise G Marc Amelie P.Ch_Noel Quétec 
"Fambie Daniel Madeleine Noël”, Sainte-Foy, Danièle JPierre Richard Claude. Sainte-Foy, S.M.C S F. 
Noël-La uzé, Saint-Ubalde de Portneut. Marie-Laurence Nolm, Gatineau

Vong-Dawine Ou, Phnom Penh, Cécile Oueliet Sainte-Germaine, Fambie Denyse 
LUlfl Laurent Oueliet. La Malbaie. Martine Gagnon Richard Oueliet. Vieux-Port S . Stef, 
Joyce Hélène Oueliet", Samt-UInc. Les Ouellet-Hakun. Sainte-Marie he Beauce. U Fambie Ouellette- 
Lortie, Saint-Émile. M. Dollard Ouzilleau, Lévis. Muriel Pagé et Achille Fortin, Québec, Famille Joseph 
Arthur Paquet, Lévis. Derek Paquet, Cap-Rouae. Gaelle Paquet, Cap-Rouge, Simon Paquette & 
Mamie. Québec, Lucille et Yves Paquette. Québec, Fambie Joseph A. Paquin Beauport Johanne 
Paradis Stoneham. Réal Line Séverine Jean-Michel, Loretteville, Marie-Eve et Claudia Parent. Sainte- 
Foy Louise Dubien & P-Paul Parent, Chariesbourg, Michel Peltenn, Saint-Jean-Port-Joli. Louise et 
Stanley. Québec, "Gaétan Belley Denis Perreault", Loretteville. Denise Perron, Ba« St-Paul Famule
5 Jobin J C. Pettigrew, Québec. Nguyen Thl Phuong, Québec. J Txes Any Ludwine Piacenti^ Québec. 
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Desmaures, Simon et Dominic Plante, Saint-Augustm-de-Desmaures, Famibe Maurice 4 LteePéWer, 
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Annie Julie Ûuimper. Charlesbourg/Nouveau-Brunswick. Alberto Vlatka Aleksandar Quebec.

I Claire et Roch Rainville. Chariesbourg, Pat. Geo Bryan Luce Rancourt, Saint-Georges de 
I Beauce Famille N Mercier A Richard, Breakeyville La Famille^Gaston Richard. 

Montmaony Marc Claudette Steve Robert, Québec, Marco Dany Robert 4 Tnstan_ Québec_ A K 
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Hassem-Bey-Royer, Québec. Malik-Samy Royer, Québec, Familles Sabourm-Oefoy, Charlesbourg. 
Thérèse Samson et Rosaire Dion. Québec, Famille Raymond Samson. Lévis Les Famibes Bergeron 
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Marc Tougas“, L'Ancienne-Lorette. Isa François &05 S J chartesboi rg. Fambie Yvan TremWay. Loretteville^ Michel Tremblay. Saguenay 
Wilkam Tremblay Bordeleau, Vetonavble. Fambie TremWay-Würth. Saint-Augustin-de-Desnteures, 
riTénie Bevertv Tréoanier Saint-Edouard de i.otbinièra, Simon Latouche Trudeau, Québec. Sophie6 tK*R üïhKw Québec, Clément Trudel Québec Fam.lte Ja bert- 
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Rn. ne FambteVeilteux Duchesne Cap-Rouge. Famille Claire et Paul Verge. Fossambault-sur-le-Lac. S Veïren Z» Odette et Maurice Verreaull. Hawkbury, Lous Vézma. Québec, Fambtes 
R C Vidal « Vandal Beauport, Famille Akce-PE Villeneuve, Charlesbourg, M -Thérèse et André 
Vibéneuve Sainte-Foy Andrtenne Chnstéle Étienne. Sainte-Foy. Famille Villeneuve-Bélanger. “Ptenle- 
autc Chartevoix" Famille Raynald Vohl, Saint-Marc des-Carrteres. Nicole Voyer et Marc Mathieu. 
Québec 'Danv Marie-Michéle,Steve Voyer". Charlesbourg. Berthe Wagner. Québec. Suzanne Wagner. 
Ocehff Karl Wbdi Québec Théodore Wbdi Rachel Bergeron, Québec. Fambie Windtsch-Laroche, SatoTynisXngrHaynZEnc. Martin Winstall". Chamy. Thérèse et M-France Zicat-Côté,

Compugen Systèmes Ltée. Québec Corporation des 
i Pilotes du “Bas St-Laurent Québec, Entreprises
ScttabUée Québec, EPR Intervention Inc Formation sur Mesure. Québec’ Galene d'art du 
Château Château Frontenac Gestion en Tounsme. "du Québec Inc, Québec Norpel Electrique inc, 
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Levée des 
accusations contre 

le nonce apostolique

Les atr usât ions contre l'adjoint 
du nonce apostolique au Cana- J 
da, MKr Vito Hallo, inculpa* en I 
novembre de harcèlement envers une 

ancienne employée de l’ambassade - 
du Vatican, ont été levées, a-t-on ap­
pris de sources judiciaires. Le procu­
reur de la Couronne, Androjs Berzins, 
a expliqué que les preuves étaient in­
suffisantes pour poursuivre en justice 

_ Hallo, 45 ans. La police l’avait in- 
Z culpé le Kl novembre à la suite d’une 
Z plainte déposée par l’ex-attachée cul- 
" turelle de l’ambassade, Joséphine 

Gréco, qui avait été congédiée entre­
temps. Cette femme de 59 ans avait 
été, selon elle, victime de menaces de 
mort répétées et de harcèlement de la 
part de Hallo, premier secrétaire 
de l’ambassade, entre juillet 1997 et 
mars 199H. (AFP)

MONTEREGIE

La rivière déborde

PC

SjfV.

i iff'

Le débordement de la rivière 
Châteauguay, alimenté par des 
pluies abondantes, a provoqué 
hier matin la fermeture de trois rou­

tes en Montérégie, dont la 188 dans le 
village de Huntingdon. Dans la ville 
même de Châteauguay, les sous-sols 
de cinq résidences ont été inondés au 
cours des derniers jours. La situation 
devait toutefois s’améliorer en après- 
midi avec la fin des précipitations de 
pluie et un refroidissement des tem­
pératures. (PC)

Au moins cinq 
morts accidentelles

A
u moins cinq personnes ont 
perdu la vie do façon acciden­
telle au Québec, en fin de se­
maine. Un homme de 85 ans a été heur­

té mortellement par une voiture, vers 
17h30, samedi, alors qu'il traversait la 
rue Ste-Catherine, au centre-ville de 
Montréal. Son identité n’a pas été révé­
lée. François Gravel, 27 ans, de Stone- 
ham, a perdu la vie samedi midi dans 
une collision frontale survenue sur 
l’autoroute 78, à Stoneham. André Car­
rier, 28 tins, de Matano, a trouvé la 
mort dans un accident de motoneige. 
survenu vers 20h4<), vendredi, sur le 
sentier provincial 5, près de Saint-Jé- 
rôme-de-Matane. 11 a perdu la maîtrise 
de son engin dans une courbe fort pro­
noncée avant d’aller percuter violem­
ment un arbre. Un violent face-à-face 
impliquant deux motoneiges et surve­
nu vers 20h, vendredi, sur le sentier 
provincial traversant La Tuque, en 
Mauricie, a fait deux victimes. Il s'agit 
de Steve Larouchc, 25 ans, de La Tu­
que et Daniel H. Poulin. 87 ans. origi­
naire du Massachusetts. (IT’)

KANGIQSU ALU.MUAQ

En classe 
le 1er mars

Les enfants de Kangiqsualujjuaq 
devraient pouvoir retourner en 
classe au début de mars après 
une absence de plusieurs semaines at­

tribuable à l'avalanche qui a détruit 
leur école et fait neuf victimes. La cons­
truction d’une école temporaire devrait 
être terminée d’ici le ln mars, a préci­
sé Debbie Astroff, porte-parole de la 
commission scolaire Kativik. Les 228 
enfants Inuits sont privés de cours de­
puis que la seule école de la ville a été 
écrasée sous uni' avalanche le l' r jan­
vier. Neuf personnes ont perdu la vie et 
plusieurs autres ont été blessées lors 
de cette tragédie. Lccole temporaire, 
qui comptera 20 salles de cours, sera 
située à l’autre extrémité de la ville, 
loin de l'ancienne école Satuumavik et 
du secteur où il y a des risques d ava­
lanche. IA* ministère de l’Éducation 
défraiera le coût de la construction, 
évalué à 2,4 millions$. (PC)

Barricadé et armé

U
n homme armé, visiblement 
désespéré, s’est barricadé 
dans la nuit de samedi à hier 
dans son chalet de Saint-Gabriel-de- 

Hrandon, dans la région de Lanaudiè- 
re. L’homme, âgé d’une quarantaine 
d’années, s'est rendu sans résistance 
après trois heures de siège et après 
avoir tiré quelques coups de feu en di- 
rcction des policiers. Il était seul. Les 
policiers avaient ordonné l’évacua­
tion des chalets voisins par mesure 

1 de sécurité. (HN

UÉBEC LE CANADA

Nouvelles victimes de la «mangeuse de chair» en Outaouais
OTTAWA (PC) — Une semaine apres 
avoir assuré à la population qu'il n’y 
avait pas heu de craindre une épidémie 
locale de la bactérie « mangeuse de 
chair », le Centre hospitalier des vallées 
de l’Outaouais (CHVO) a fait état, hier, 
de trois nouveaux cas d'infection.

Deux patients ont été admis au cam­
pus du CHVO à Gatineau, et un autre à 
celui de Hull, vendredi et samedi, ont in­

diqué les responsables du centre, pré­
cisant que les trois avaient été traités 
pour une infection au streptocoque de 
type A.

Le streptocoque de type A est la même 
bactérie qui a coûté la vie à ( lérard Hi- 
cher, de Gatineau, la semaine dernière, 
et une jambe au premier ministre qué­
bécois Lucien Bouchard, en 1994.

Lors d’un second point de presse en

sept jours, les responsables du CHVO et 
de la Direction de la santé publique ont 
à nouveau insisté sur le fait qu'il ne fal­
lait en aucun cas craindre une épidémie 
de quelque sorte que ce soit. «On n’a 
pas été en mesure d'établir des liens en­
tre les quatre cas qui nous ont été rap­
portés jusqu’ici. Et dans chacun des 
cas, le risque de contagion de l'entoura­
ge immédiat des patients et dans la po­

pulation en général est assez nul», a en 
effet déclaré le directeur général de la 
santé publique, Jean De Serres.

Les trois nouveaux cas de streptoco­
que de type A sont des hommes âgés 
dans la quarantaine, selon les interve­
nants, ceux-ci affirmant n’y voir qu’une 
coïncidence. Il s'agit d’infections béni­
gnes, et hier, on ne craignait pour la vie 
d'aucun des patients.

FREINIEZ LA ROUTE 
DU GRAND LUXE.

VOICI LA TOUTE NOUVELLE SONATA 1999
La toute nouvelle Sonata offre une élégance rare, un style avant- 

gardiste, une mécanique sophistiquée, ainsi que des performances et 

une tenue de route que l’on retrouve que dans les berlines de luxe.

De plus, le confort, l'espace, le silence de roulement et la sécurité sont 

au rendez-vous dans la toute nouvelle Sonata. Les modèles GL et GLS 

sont dotés de série d'une transmission automatique à 4 vitesses, d'un 

climatiseur, d'un régulateur de vitesse, d’une radio stéréo électronique 

ainsi que de rétroviseurs extérieurs dégivrants, de lève-glace et du 

verrouillage des portes, tous à commandes électriques. De plus, le modèle 

GLS est rehaussé de superbes contours au fini bois, d'une sellerie en cuir 

livrable et, de série, d’un lecteur de disques compacts et d'un système de 

filtration perfectionné qui élimine le pollen. La sécurité est également 

à l'honneur avec deux coussins gonflables à l'avant (avec puissance de 

déploiement réduite), un système de détection de la présence d'un

passager, des poutrelles en acier de très haute résistance dans les portes, 

des zones déformantes à l'avant et à l'arrière et, en option, des coussins 

gonflables dans les portières avant ainsi qu’un système de freins 

antiblocage (ABS) et antipatinage. Le tout nouveau moteur V6 en 

aluminium à double arbre à cames en tête et 24 soupapes de la GLS 

assure des performances supérieures ainsi qu'une conduite et une tenue 

de route exemplaires.
Le roulement est plus doux et plus confortable que jamais grâce à 

des amortisseurs à gaz sous pression et une suspension de technologie 

avancée à double bras oscillant à l'avant et à bras multiple à l'arrière.

Il ne fait aucun doute, la Sonata 1999 redéfinit les normes en matière 

de luxe dans le créneau des voitures intermédiaires. Faites-en l'essai très 

bientôt et vous comprendrez!

Pour plus de renseignements, composez le 1 800 461 5695.

« LA NOUVELLE SONATA PROUVE QUE HYUNDAI OFFRE UNE VOITURE CAPABLE 
DE SE MESURER AUX MEILLEURES DE CE CRÉNEAU. »

Jacques Rainville - Le magazine Carguide

Une intermédiaire de grand luxe à partir de 19 495 $*.

•PDSF de la Sonata GL 1999 à partir de 19 495 $. transport, 
immatriculation préparation et lanes en sus Le concessionnaire peut 
vendre à prix moindre Details chez les concessionnaires UNE

HYunom
ÈRE NOUVELLE

Garantie du groupe 
motopropulseur de 5 ans KM) 000 km 

Programme d'assistance routière 
24 heures de 3 ans/60 000 km
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NAVIGATION DE PLAISANCE

Pas de passe-droit

V
oulant éviter toute discrimination liée à 
l'àtfi-, le gouvernement fédéral a décidé de 
ne pas exi'mpter les navigateurs de plai­
sance de plus de 55 ans d'une clause de la nouvel­

le réglementation rendue publique plus tôt cette 
semaine. Les nouvelles règles, qui doivent entrer 
en vigueur de fa^m progressive au cours des 10 
prochaines années, exigeront que tout conduis

leur d’une embarcation motorisée fasse la preuve 
de sa compétence auprès du gouvernement fede­
ral, et d'obtenir de ce dernier un permis. U* coût 
d’un tel permis variera, mais sera en général de 
moins de KM) S. En vertu du projet de réglementa­
tion proposé au départ, quiconque étant âgé de 
plus de 55 ans n'aurait pas eu à se soumettre à 
cette exigence. M"" Sue MacDonald, chargée de 
faire respecter les règles de sécurité en matière 
de navigation de plaisance, a expliqué que la 
clause relative à l’agi* avait été abandonnée par­
ce qu’elle aurait pu se révéler discriminatoire en 
vertu de la Charte des droits et libertés. (PC)

Le -2^Festival 
de Sciences et Genie

de L'Université Laval
du 24 au 29 janvier 1999

Course à L'Exploit
Trouvez l’indice dans les annonces classées 

du Soleil de cette semaine et votez à

O au 670-9000

Plusieurs prix à gagner dont 5 paires de billets pour le Gong-Show

Une collaboration de

IrlokVmtHm

Labatt LE SOLEIL

Alerte au GBL
La FDA rappelle des suppléments 

alimentaires soupçonnés de causer 
de graves problèmes de santé

■ WASHINGTON (Reuter) — L’agence 
américaine d’inspection des aliments et 
drogues a annoncé la semaine dernière 
qu’elle avait demandé à plusieurs entre­
prises de rappeler des suppléments ali­
mentaires à base de gamma butyrolactone 
(GBL), et elle recommande aux consomma­
teurs de ne pas acheter ni utiliser ees pro­
duits.
La Food and Drug Administration 
(FDA) dit avoir reçu des informations 
selon lesquelles une personne serait 
morte et que 55 problèmes de santé 
graves seraient reliés à ees produits 
censés aider à développer les muscles, 
améliorer la performance physique, 
réduire le stress et faciliter le som­
meil.

Le Groupe Trimfast a accepté de rappeler ses 
produits contenant du GBL qui sont mis en 
marché sous les noms Revivarant et Revivarant 
G, a précisé la FDA.

D’autres entreprises ont été invitées de façon 
pressante à rappeler volontairement leurs pro­
duits. La FDA ajoute que s’ils ne sont pas retirés 
du marché, elle examinera les moyens à sa dis­
position pour réglementer la situation.

D’autres produits contenant du GBL sont mis 
en marché sous différentes appellations, notam­
ment Renewtrient, Blue Nitro, Blue Nitro Vitali­
ty, GH Revitalizer, Gamma G and Remforee, 
ajoute le communiqué de la FDA.

Les produits sont offerts sous forme liquide ou 
en poudre et sont vendus par Internet, 
dans des commerces d’aliments-santé 
ainsi que dans certains gymnases et 
centres de conditionnement physique.

Dans 19 cas de problèmes de santé 
liés au GBL, des consommateurs ont 
perdu conscience ou sont devenus co­
mateux, et d'autres se sont plaints 
d'attaques, de vomissements et de 
ralentissement du rythme cardiaque.

La FDA recommande aux consommateurs de 
se débarrasser de tout produit contenant du 
GBL et de communiquer rapidement avec un 
médecin s’ils éprouvent des problèmes de santé.

Les latitudes nord menacées par 
la réduction de la couche d’ozone
WASHINGTON (AP) — La couche d’ozone conti­
nue à s'affaiblir au-dessus du pôle Nord, ce qui 
pourrait à terme faciliter la pénétration de dan­
gereux rayons ultraviolets dans le nord de l’Eu­
rope et en Amérique du Nord, s’inquiètent les 
chercheurs.

L’appauvrissement de la couche d’ozone pour­
rait « permettre la pénétration de rayons LTV7 plus 
virulents dans les latitudes nord», mettent en 
garde les chercheurs dans la dernière édition du 
Journal of Geophysical Research. Il est toute­
fois trop tôt pour tirer des conclusions définiti­
ves, la situation s’étant légèrement améliorée 
l’an dernier, notent les experts.

L’affaiblissement de la couche d’ozone a 
d’abord été observée en Antarctique, conduisant 
à l’interdietion de gaz réfrigérants et propul­
seurs de bombes aérosols jugés responsables du 
phénomène.

Une réduction significative de la couche d’ozo­
ne a été enregistrée au-dessus du pôle Nord, lors 
des hivers 1995-96 et 1996-97. À partir de don­
nées collectées sur l’île norvégienne d’Andoya. 
les scientifiques Georg Hansen (Institut norvé­
gien de la recherche sur l'air) et Martyn Ghipper- 
field ont estimé que le taux d’ozone était jusqu’à 
60% inférieur à la normale à l’altitude la plus 
touchée (19 km). «Si l’appauvrissement de l’ozo­
ne en Arctique persiste cette année, comme en 
1997, davantage d'UV pénétreront jusqu'à la sur­
face lorsque le soleil est au zénith à la fin du prin­
temps et en été », prévient M. Chipperfield, de l’uni­
versité de Cambridge.

Présent dans les couches supérieures de l’at­
mosphère, l’ozone forme une barrière naturelle 
contre les ultraviolets, qui à fortes doses peuvent 
provoquer des brûlures, le vieillissement de la 
peau, des lésions oculaires et même le cancer.

VOITURE DE importée
de L’annéeMarc Lachapelle/Affaires Plus

LES CONCESSIONNAIRES 
VOLKSWAGEN

Jamais une voiture n'a été autant acclamée 
par la critique et par le public. Venei vite 
faire l'essai de la New Beetle chez votre 

concessionnaire. Les modèles 99 sont arrivés.

Êtes-vous fait Æf\ 
pour Volkswagen?

1 888 ROULE VW
www.vw.com

^pendant de M 1 ^lisés
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Lewinsky, témoin 
tiré à hue et à dia
■ WASHINGTON (AFP, AP) — Les « procureurs » ont clairement in­
diqué, hier, qu’ils veulent convoquer Monica Lewinsky, l’ex-stagiaire 
de la Maison- Blanche, comme témoin au procès du président Clinton, 
alors que son avocat affirme quelle n’a rien de nouveau à apporter.

Les sénateurs doivent décider, aujour­
d'hui, s'il faut en terminer avec le pro­
cès de destitution présidentielle en dé­
clarant un non-lieu ou si, au contraire, 
il faut le poursuivre en convoquant des 
témoins.

L’influent sénateur démocrate 
Robert Byrd a annoncé qu’il intro­
duira, aujourd'hui, une requête de 
non-lieu, assortie éventuellement 
d'une motion de réprimande à l'encon­
tre du président pour ses agisse­
ments.

Ex-stagiaire de la Maison-Blanche avec laquelle le président Bill Clinton a eu une 
relation, Monica Lewinsky apparaît dans le corridor principal de l'Hôtel 
Mayflower, peu après son diner, hier, à Washington. Lewinsky a été sommée par 
la cour de répondre aux questions des sénateurs républicains à propos de cette 
affaire qui fait les manchettes des médias du monde depuis un an.

ARRÊTEZ TOUT ÇA!
Ils sont 58% d’Américains à estimer 

que le procès en destitution du prési­
dent Bill Clinton devrait s’arrêter dès 
maintenant, selon un sondage réalisé 
par Time/CNN et publié hier.

Bill Clinton, qui a eu une liaison ex­
tra-conjugale avec Monica, est accusé 
de parjures et d’entrave à la justice 
pour avoir tenté d’étouffer l’affaire.

« Il n’est pas nécessaire de la convo­
quer comme témoin, car tout son té­
moignage est déjà connu, » a affirmé 
son avocat, Plato Cacheris, à la pres­
se à l’issue d’une «réunion informel­
le » d'emiron deux heures entre la jeu­
ne femme et trois des « procureurs » 
républicains chargés de la conduite du 
procès au Sénat.

Les procureurs, qui s’exprimaient 
quelques minutes plus tôt au sortir de 
l’hôtel où s’est déroulé l’entretien à 
Washington, avaient estimé, au 
contraire, que son témoignage serait

« très utile ».
« Elle pourrait être un témoin très 

utile si elle était convoquée » par le Sé­
nat, avait affirmé Bill McCollum, un 
des « procureurs » républicains.

« Monica Lewinsky est le principal 
témoin dans cette affaire, aussi vou­
lions-nous lui parler afin de savoir 
comment elle se sent, quel est son 
comportement et quel genre de témoin 
elle pourrait être», avait déclaré dans 
la matinée, sur la chaîne NBC, Henry 
Hyde, président de la commission ju­
diciaire de la Chambre des représen­
tants et principal « procureur » au pro­
cès.

Samedi, à la demande du procureur 
indépendant Kenneth Starr qui a diri­
gé l’enquête, un juge fédéral avait or­
donné à Monica Lewinsky de partici­
per, contre son gré, à un entretien in­
formel avec les «procureurs» pour 
préparer son éventuel témoignage.

« Lundi, il nous faudra prouver pour­
quoi nous avons besoin de témoins et 
en quoi (Monica) pourra nous aider, » 
avait expliqué dans la matinée à la 
chaîne Fox, Asa Hutchinson, un des 
« procureurs » qui a rencontré Monica 
Lewinsky, hier après-midi.
LES CADEAUX DU PRÉSIDENT
Il avait affirmé qu’il souhaitait s’en­

tretenir avec elle, notamment, de la 
dissimulation de cadeaux que lui avait 
faits le président.

Ces cadeaux, réclamés par la justi­
ce, avaient, par la suite, été confiés à

Échange de 
prisonniers 
au Kosovo

LIKOVAC, Yougoslavie (d'après AP) — 
Les efforts déployés par les Occiden­
taux pour dissiper les tensions au Ko­
sovo semblent porter leurs fruits. Les 
observateurs internationaux et l’Ar­
mée de libération du Kosovo (UCK) 
ont confirmé, hier, le retour dans leur 
foyer de neuf séparatistes albanais li­
bérés la veille.

Le gouvernement yougoslave, qui 
n’a pas reconnu ces libérations, a dé­
menti qu’elles résultaient d’un accord 
secret avec l’UCK et intervenaient en 
contrepartie de celles de huit soldats 
yougoslaves relâchés il y a 15 jours.

William Walker, chef de la Mission de 
vérification de l’Organisation pour la 
sécurité et la coopération en Europe 
(OSCE) a estimé que ces libérations 
étaient « une bonne nouvelle» pour les 
efforts de paix.

L’OSCE espère que « des gestes simi­
laires, des deux eôtés, aideront à 
créer une atmosphère permettant 
d’aboutir par la négociation à une so­
lution pacifique du conflit».

Les neuf combattants de l’Armée de 
libération du Kosovo (UCK). dont une 
infirmière âgée de 16 ans, sont rentrés 
chez eux et sont en bonne santé, ont 
précisé des commandants de l’UCK 
dans le village de Likovae, à 40 km à 
l’ouest de Pristina. Leur libération, se­
lon William Walker, a eu lieu en pré­
sence de membres de l’OSCE.

TORTURÉS
Interrogés dans une maison bombar­

dée du village, deux des neuf prison­
niers libérés ont affirmé qu’ils avaient 
été torturés pendant leur captivité. 
«Je ne peux expliquer avec des mots 
comment ils nous ont traités», a décla­
ré Azcm Suma, 26 ans. Très choqués 
et fatigués, mais apparemment en 
bonne forme, les deux combattants 
prévoyaient de retourner au combat 
aussi vite que possible.

Les neuf membres de l’UCK avaient 
été arrêtés à la mi-décembre à proxi­
mité de la frontière albanaise. Le 13 
janvier, les séparatistes albanais 
avaient accepté de remettre en liberté 
huit militaires yougoslaves qu'ils 
avaient pris en otages. LUCK avait af­
firmé que cette libération faisait par­
tie d’un accord secret négocié avec 
des Européens et Américains pour ob­
tenir la remise en liberté de ses neuf 
combattants.

Israël: Mordehaï en campagne 
au centre contre Netanyahu

JÉRUSALEM (AFP, AP) — Le nouveau parti du centre a mis en pla­
ce, hier, son état-major pour la campagne contre le premier ministre 
israélien Benjamin Netanyahu, renforcé par l’arrivée du ministre de 
la Défense, Yitzhak Mordehaï.

tionner un homme qui lui manifestait 
son manque de confiance et semblait 
sur le point de joindre la formation 
centriste.

Loin de garder un profil bas, M. Mor­
dehaï a exploité la dernière réunion 
du conseil des ministres à laquelle il 
participait, hier, pour se livrer à un vé­
ritable réquisitoire contre le chef du 
gouvernement à coups de citations bi­
bliques.

Il a d'abord expliqué à ses collègues 
qu’il n'avait jamais demandé à M. Ne­
tanyahu, contrairement à ce que pré­
tend ce dernier, de garantir son main­
tien à son poste après les élections gé­
nérales du 17 mai, en cas de victoire 
de la droite, a-t-on appris.

À l'étonnement général, M. Morde­
haï, qui n’est pas un juif pratiquant, 
s’est alors mis sur la tête une calotte 
et a sorti une Bible de sa poche.

Près d'un tiers des électeurs du pre-

Ce nouveau parti, qui n'a pas encore 
de nom, a commencé, hier, à distribuer 
les rôles pour la prochaine campagne 
électorale.

En outre, cette formation a entamé la 
rédaction d'un programme politique, 
mettant l’accent sur la nécessité d’un 
« compromis territorial » en Cisjorda­
nie.

M. Mordehaï, limogé la veille du gou­
vernement, prend place, aujourd'hui, 
aux eôtés des fondateurs de la nouvel­
le formation — l'ex-chef d'état major 
Lipkin-Shahak, l’ex-ministre des Fi­
nances, Dan Méridor. et l’ex-maire de 
Tel-Aviv, Boni Miloic.

Au lendemain de son éviction, le mi­
nistre de la Défense est passé à la 
contre-attaque et s’est dans le même 
temps vu accorder la direction du nou­
veau parti centriste.

M. Netanyahu avait décidé, samedi, 
de limoger M. Mordehaï pour sanc-

Lex-ministre de la 
Défense, Yitzhak 

Mordehaï

mier ministre Ne­
tanyahu, en 1996, 
se déclarent prêts 
à voter cette an­
née pour Yitzhak 
Mordehaï, in­
dique un sondage, 
hier.

Mordehaï a es­
timé que le cabi­
net Netanyahu 
« haïssait la 
paix» et se trou­
vait dans une im­
passe en ce qui 

concerne le processus de paix. Il a ac­
cusé Netanyahu d'induire son gou­
vernement en erreur sur les questions 
de sécurité. «Je suis sorti plusieurs 
fois parce que je n'en pouvais plus 
d'entendre les inexactitudes racon­
tées au gouvernement».

Le départ du ministre de la Défense 
Mordehaï. dernier modéré du gou­
vernement d'Israël, a suscité la 
crainte que Netanyahu ne recourre à 
des actions militaires aventureuses 
pour améliorer ses chances de réélec­
tion.

la secrétaire particulière du prési­
dent. Betty Currie, qui les avait dissi­
mulés sous son lit.

Selon Monica Lewinsky, c’est Betty 
Currie qui était venue prendre posses­
sion des cadeaux après qu’elle en eut 
parlé au président. Selon Betty Cur­
rie, c’est Monica qui lui a demandé de 
venir prendre les cadeaux.

Si les procureurs pouvaient prouver 
que Betty Currie a agi à l’initiative du 
président, plutôt qu’à celle de Monica, 
cela donnerait un poids plus impor­
tant à leurs accusations d'entrave à la 
justice avancées contre Bill Clinton.

L'accusation espère relancer le pro­
cès en obtenant la convocation des 
principaux témoins de l’affaire.

UN CLINTON INCERTAIN
Les sénateurs démocrates, opposés 

à l’idée de convoquer le moindre té­
moin, sont furieux que les procureurs 
n’aient pas attendu leur feu vert pour 
s’entretenir avec Monica Lewinsky 
qui a regagné Washington, samedi, de­
puis la Californie.

La majorité républicaine au Sénat 
est mieux disposée à entendre quel­
ques témoins, mais plusieurs républi­
cains modérés ont affirmé qu'ils vote­
raient contre des témoins si ceux-ci 
n’avaient rien de nouveau à apporter 
par rapport à leurs témoignages pré­
cédents devant le juge Kenneth Starr.

Le président Clinton s'est refusé, 
hier, à prédire si le Sénat voterait cette 
semaine en faveur d’un non-lieu dans 
son procès de destitution dans l’af­
faire Lewinsky. «Je ne suis pas sûr de 
ce qu’ils feront », a-t-il dit, en réponse 
à une question d’un journaliste, dans 
(Arkansas, avant d’ajouter: «Je ne 
vais pas discuter de cela».

18 morts et 32 
blessés dans 
un accident 
d’autocar, en 

Autriche
GRAZ (d’après .AFP) — Dix-huit per­
sonnes ont été tuées et 32 autres bles­
sées, dont 17 grièvement, dans l'acci­
dent, hier, d’un autocar transportant 
des skieurs hongrois près de Deuts- 
chlandsberg (sud), a annoncé un por­
te-parole de la Croix-Rouge autri­
chienne en début de soirée.

La gendarmerie autrichienne a pour 
sa part fait état de dix morts.

La plupart des 50 occupants de l’au­
tocar accidenté étaient des jeunes 
gens âgés de 15 à 18 ans, élèves d’une 
école d'agriculture à Koeszeg, en Hon­
grie.

Selon la gendarmerie, l’autocar a dé­
rapé avant de sortir de la route et fait 
une chute de plusieurs mètres dans un 
fossé pour des raisons inconnues, 
hier, il n'y avait ni verglas ni neige sur 
la chaussée. Les passagers du car im­
matriculé en Hongrie avaient fait du 
ski dans la région.

Des avions américains bombardent bon 
nombre de batteries de missiles irakiennes

■ ANKARA (AFP, AP) — IX's avions américains ont bombardé, hier, 
plusieurs batteries de missiles sol-air irakiennes dans le nord de 
l'Irak, selon un communiqué de l’état-major de l’opération Northern 
Watch basé à Incirlik, en Turquie.

Un chasseur F-15E « Strike Eagle » a 
touché de plein fouet une batterie de 
missiles antiaérienne «qui constituait 
une menace pour les forces de la coali­
tion (anti-irakienne) dans la région », 
déclare ce communiqué.

Dans un second incident, survenu 
entre 14hJ() et 15h30 locales, un EA- 
6B « Prowler » des Marines et deux F- 
16C.I « Fighting Falcons » ont tiré des 
missiles antiradar contre un autre si­
te de missiles irakien près de la ville 
de Mossoul dans le nord de l'Irak.

Les appareils américains ont agi en 
légitime défense car ils étaient « pris 
pour cible par les radars de guidage 
de l’artillerie antiaérienne irakien­
ne», affirme-t-il.

Enfin, un autre F-16 a également tiré 
un missile antiradar contre un autre 
site de missiles irakien dans la même 
région, selon Northern Watch.

« Les dégâts infligés aux forces ira­
kiennes sont en cours d'évaluation ». 
ajoute le communiqué. « Les avions de 
la coalition n’ont subi aucun domma­
ge et sont tous rentrés à leur base » à 
Incirlik, dans le sud de la Turquie.

Le tir effectué par le F-15 avait été 
annoncé initialement à Washington 
dans un communiqué signé du com­
mandement européen des forces amé­
ricaines, basé en Allemagne. Mais ce 
communiqué ne faisait pas mention 
des autres incidents.

À Londres, le ministère britannique

de la Défense a affirmé que les avions 
britanniques n’ont pas été impliqués 
dans cet incident, car ils « n'étaient 
pas » dans la patrouille qui avait sur­
volé la zone d’interdiction aérienne au 
dessus du nord de l'Irak.

Cette zone d'interdiction de vol. im­
posée par les alliés à l’aviation du pré­
sident irakien Saddam Hussein de­
puis la fin de la guerre du Golfe en 
1991, s’étend au nord du 36' parallèle 
jusqu'à la frontière turque. Elle est, 
depuis la mi-janvier, le théâtre d'inci­
dents quasi quotidiens entre les appa­
reils américano-britanniques et la dé­
fense antiaérienne irakienne.

Une zone similaire existe dans le sud 
de l'Irak, au sud du 33' parallèle 
jusqu'aux frontières koweïtienne et 
saoudienne.

Bagdad n'a jamais reconnu ces zo­
nes, qui n'ont pas fait l’objet d une ré­
solution des Nations unies.

l’ar ailleurs, les ministres arabes des

Affaires étrangères ont adopté, en 
l'absence de l'Irak, un communiqué 
demandant à Bagdad de « cesser tou­
te politique visant à provoquer ses voi­
sins», après une réunion, au Caire.

LIGUE ARABE MOLLE
Le chef de la diplomatie irakienne 

Mohamad Said al-Sahhaf avait fait un 
esclandre lors de cette réunion, accu­
sant ses homologues d'avoir perpétré 
un « complot pour couvrir une nouvel­
le frappe militaire » contre son pays. 
Le ministre irakien avait quitté la ré­
union et n’est plus réapparu.

«Cette réunion est décevante et 
constitue un échec », a-t-il déclaré lors 
d'une conférence de presse en expli­
quant qu'il s’était retiré pour ne pas 
être mêlé « à cette boue ».

La Ligne arabe a néanmoins promis 
d’oeuvrer pour la levée des sanctions 
imposées contre Bagdad par la com­
munauté internationale.
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Le président Bill Clinton examine les dommages occasionnés à cette maison de 
Little Rock, par une série de tornades ayant frappé son État natal, la semaine 
dernière.

Clinton en Arkansas pour évaluer 
les dégâts causés par 38 tornades

■ LITTLE ROCK (d’après ALT) — Le président Bill Clinton s’est ren­
du, hier, en Arkansas, son État natal dont il a été gouverneur pendant 
dix ans, pour inspecter les dégâts causés par les 38 tornades qui se 
sont abattues sur cinq comtés, jeudi et vendredi.

Sept personnes ont été tuées et une 
vingtaine d'autres sont toujours hos­
pitalisées à la suite des tornades qui 
ont détruit ou endommagé près de 
1500 habitations et commerces.

M. Clinton a déclaré l’état d'urgence 
en Arkansas pour pouvoir faire béné­
ficier les localités touchées d’une aide 
fédérale.

CHELSEA Y ÉTAIT
L'une des tornades a dévasté à son 

passage le centre de la capitale de 
l’État, Little Rock, laissant maisons et 
magasins en ruines et détruisant au 
passage une cabane bâtie dans un ar­
bre, dans le parc de la résidence du 
gouverneur, où Chelsea, la fille du pré­
sident, aimait jouer dans sa jeunesse.

« Le fait que la résidence du gouver­
neur où Hillary et moi avons élevé, du­
rant 12 ans, Chelsea se trouvait sur le 
passage d une des torna­
des, rend (cette cata­
strophe) encore plus réelle 
pour moi», avait déclaré, 
vendredi, Bill Clinton.

Après avoir inspecté les 
dégâts causés à Little Rock, 
le président s’est rendu à 
Beebe, la localité la plus dé­
vastée dans cette région qui était tou­
jours, hier, sans eau, sans électricité 
ni téléphone après le passage de l’une 
des tornades, jeudi soir.

Le président a même failli rencon­
trer là, hier, Paula Jones, la jeune fem­
me qui l’avait poursuivi en justice

pour harcèlement sexuel et qui est à 
l’origine de l’affaire Lewinsky, l’aula 
Jones, qui était venue y voir des amis, 
se tenait au milieu de la foule qui écou­
tait le président.

Celui-ci et l’aula Jones ne se sont ap­
paremment pas vus.

Interrogé par un journaliste sur sa 
présence dans la foule, Bill Clinton a 

paru stupéfait, avant de lan­
cer à la cantonade : « Qu’est- 
ce qu’il a dit ? » et de se dé­
tourner.

À l’issue d’un accord à 
l’amiable, Paula Jones a re­
çu, en novembre, un règle­
ment financier de 850000$ 
US de Bill Clinton pour met­

tre un terme à ses poursuites.
C’est cette affaire judiciaire qui a 

donné naissance, il y a tout juste un 
an, au scandale Lewinsky, dont les 
conséquences ont provoqué l’ouver­
ture d’un procès de destitution contre 
M. Clinton au Sénat.

Le président 
a failli y 

rencontrer 
la célèbre 

Paula Jones

ROYAUME-UNI

La fille de Blair mise en cause

Le premier ministre britannique Tony Blair a annon­
cé. hier, qu’il allait déposer une plainte devant l’or­
ganisme chargé de surv eiller la presse écrite, pour 
protester contre un article mettant en cause sa fille de dix 

ans, Kathryn. L’hebdomadaire conservateur Mail on Sun­
day a accusé l’enfant, hier, d’avoir bénéficié d’un traite­
ment de faveur pour être acceptée dans une école catho­
lique du centre de Londres, au détriment d’autres élèves 
inscrits sur une liste d'attente et de leurs parents furieux. 
Le porte-parole de M. Blair a démenti tout «favoritisme» 
dans cette affaire, accusant le journal de l’avoir montée 
en épingle au seul prétexte qu'elle concernait la fille du 
chef du gouvernement. 11 a assuré que l’inscription, à 
compter de la rentrée de septembre 1999, avait été réali­
sée en conformité avec « la procédure normale ». (AFP)

Séjour record dans un cercueil

G
eoff Smith, un Britannique de 37 ans. a battu un 
record mondial en passant, volontairement, 147 
jours enterré dans un cercueil. Smith a été exhu­
mé samedi matin et a contemplé le ciel pour la première 

fois depuis le 29 août dernier, ravi d’avoir battu le record 
établi en 1981 par un Américain. Mais il a juré de ne plus 
renouveler l’exploit, du moins tant qu’il restera en vie. 
L’attrait pour les cercueils est de famille puisque la mère 
de Geoff Smith, Emma, avait établi le record d’Europe en 
1968 en restant 101 jours sous terre. (AFP)

FRANCE

Le Pen et le «petit» Mégret

Jean-Marie Le Pen a refusé, hier, le poste de «prési­
dent honoraire» proposé par Bruno Mégret et ses 
amis et il a de nouveau ironisé sur le physique de 
l’ancien délégué général, qui « ne peut pas être le rempla­

çant de Jean-Marie Le Pen». «Il ne suffit pas de monter 
sur un escabeau pour être un grand homme», a affirmé le 
président du Front national lors de l’émission Polémi­
ques sur France-2. «Quand on aspire à devenir un chef 
d’un mouvement populaire, on doit avoir un certain nom­
bre de qualités, y compris physiques». M. Le Pen a réaf­
firmé que le congrès de Marignane était illégal car «ce 
n’était pas un congrès et ce n’était pas le Front national». 
Bruno Mégret a été élu, hier, président du Front national- 
mouvement national. Mégret a recueilli 1756 voix 
(86,22%). (AP)

ESPAGNE

Pour un Pays basque libre!

A
u pouvoir au Pays basque espagnol, les nationalis­
tes modérés, rejoignant l’objectif prioritaire des 
terroristes de PETA, ont lancé un projet de «libé­
ration nationale» pour constituer un État indépendant et 

unifié qui engloberait toutes les régions basques, en Es­
pagne comme en France. Ce projet, rendu public samedi 
à Bilbao (nord) par 700 élus locaux du Parti nationaliste 
basque (PNV), se rapproche des thèses traditionnelles 
des séparatistes radicaux de l’organisation armée ETA. Il 
a immédiatement soulevé un tollé chez les partis non na­
tionalistes, farouchement opposés à toute «aventure in­
dépendantiste». (AFP)

RUSSIE

La capitale dans un trou

U
n trou apparu dans le sous-sol d’une des grandes 
artères de Moscou s’élargit d’heure en heure et a 
atteint 60 m2 et 6 m de profondeur, hier, a rappor­
té l’agence Ria-Novosti. Le trou pourrait bientôt atteindre 

les 120 nv. Il est dû à l’érosion du terrain à la suite de la 
rupture d’une ou de plusieurs canalisations d’eau près du 
numéro 1 de la Léningradski prospekt, l’une des plus 
grandes artères, située dans le nord-ouest de la capitale. 
Les ruptures de canalisations, souvent en très mauvais 
état faute d’entretien, sont fréquentes à Moscou. (AFP) 

...............»....

ÉTATS-UNIS
Écolière précoce dans le bus

C
indy Volpe, une écolière de 13 ans, a pris, vendre­
di, sa première leçon de conduite à bord du bus 
qui l’emmenait à l’école... en remplaçant son 
chauffeur, victime d'un malaise. Felice Leone, 79 ans, s'est 

d'abord tenu la poitrine, puis s’est évanoui en chemin vers 
l'école Saint-François d’Assise de Vineland, dans le New 
Jersey. Inconscient, le chauffeur avait toujours le pied sur 
l'accélérateur et le bus s'approchait dangereusement des 
voitures circulant en sens inverse. L’écolière a alors pris 
le volant et redressé la trajectoire du bus, évitant un choc 
avec un poteau téléphonique. (AP)

**■ *”

WMiilIàpêspTO
i;™es Suspension indépi

Ponliac
Grand Am

pinfées-VoL
'rection

fl ■ 1
KL.

ro/?j

'Æs

mtt ■ M
■

d'adrénaline assurée.
Comptant Mensualité

3 290$ 238$
1291$ 298$

0$ 338$

20 499$ è l’achat''

La Grand Am 99 est équipée pour faire monter votre adrénaline et vous faire 
redécouvrir le plaisir de conduire. Et son prix ne vous fera pas monter le 
sang à la tête.

DESIGN
• Nouveau design audacieux : 

sa qualité d'assemblage et son 
nouveau châssis extrêmement 
rigide offrent une expérience de 
conduite nettement supérieure

PUISSANCE SECURITE
• Moteur Twin Corn 2,4 litres • Traction asservie améliorée

de ISO chevaux avec boîte • Sacs gonflables de nouvelle génération,
automatique 4 vitesses côtés conducteur et passager

• Freins antiblocage aux • Dispositif antivol PASSLock
4 roues • Suspension indépendante aux

4 roues

VALEUR PLUS
• Verrouillage des portes électrique
• Radiocossette AM/FM stéréo
• Volant inclinable
• Climatiseur
• Siège arriére divisé a dossier rabattable
• Portes arrière avec verrouillage 

de sécurité pour enfants
• ...et plus.

$
mois

location de 3i mois
0$ comptant

l'AitxktlM «•rk.iii.j 4.1 (MK.nlMMii.i Irtik GHC 4. 0»k.< i.gy.'.
ni (MumMtmi 4. h. » fri «rit. Offm d un» 4wM limM». réunta w< portnuUn 

Uppfetuom oui lOhcul»! nnh IW «i irixt, «xnporlwn l omomM. 4« «qwnmnh déirih ti Jku» 
PWo o lit™ ndifuH 'nowMnh immurii bmts lut un bod ov* lotmwil rnttwl (ou èttKm<|« 
tfinolwit) (toit IoMmu) (romporl ol ptèpotollon indu! Immolritulotion oiiutontt »l toi«t on 
lui DtpOt do ifurité 4'ou plui 400S ol ptwni»™ momuotn» oitgOi 0 lo Imonon Sojot 01 owratiotion 
du trédil Eton 4o IJt du km opté! M 000 km "ftèpotolion imluio Itomporl ol toioi on lui 
Uno tommnndo (ou kikong») do lébuulo pout êt™ roftn» fout pkii d mfoimotion »oy»! ion» 
(omoiuonnoiro pwlitiponl ou iKitti «wv qmtonodu rom*'

PONTIAC
BUIOK

GMC

'MSsm

I


